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SYffflûÂTS JIUNES
M. Mais Ee^fer, rédActeur en cttef dé la

«puisse libérale»,, écrit dans son journal :
(QUej ljqttea-ttnis d,© nos lecteurs ont pont-être

déjà eu BOUS lea yeux le « Jaune suisse»,,
journal paraissant à 'Zurich lai amortie du texte
en aUejmjafld , l'autre imjoitié en français jet
Italien. Il s'intitule organe des ouvriers et
syndicats non-socialistes et porte «p ,tête
peu déclarations de principes : « Les jaunes en
défendant lea usines défendent leur avenir et
leurs outils.'L'Etat collectiviste, c'est la <• -«¦
centation des richesse^ au profit de» gou-
vernants; lea jaunes y . opposent la liberté
et la propriété individuelle.». , . :
. Nous ajvons, été surpris de liro dans le dér-
ider numéro de ce journal gue le famleui
«syndicat .jaune», récemment constitué à la
Chaux-de-Fonds n'était point considéré comjmje
.tel à Zurich, Le « Jaune suisse» l'envisage"
oofmlmj e «une organisation fofcale sans principe
attcun, destinée à pénr sitôt la grève term>
•née». H neproche aux patrons .et ouvriers
aptigrévistes de ne pas se joindre carrément
au parti jaune suisse et de ne pas a<çéepter
le principe de 1'acoession des travailleurs à
liai copropriété des usines, seul moyen «ra-
dical et infaillible» de prévenir une révolu^
tion égalepisnl) désiaptrepse pogr, patrons e,t
ouvrierp. • ¦ { >¦ i i ! i

La citation lËuivante Qontiie !uhe idée du style
habitéu.el dU « Jaune Suisse » : « Le patron, dit-
j^ 

__ 
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en 
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culier —r refuse de (chercher à s'attacher so-
Hdeimlsn^ en pe l'associant d'une façon quel-
congue, 6K>a foollaborateUr essentiel : l'ou-
vrier. VoUs taie direz que c'est idiot de ia
part dea patrons, et personne ne saurait sous
contredire. Mais c'est le fait et cette crainte
irraisonnée de la part des patrons est le meil-
leur auxiliaire du soicialiamle. La plupart des
patrona préfère vivre d'expédients, au jour le
jour, cédant pas à pas aux collectivistes des-
tructeurs! de toute civilisation, que d'en finie
une bonne M avec le socialisme et son agi-
tation «era tirant du prolétariat la majorité
des ouvriers! Les syndicats pseudo-jaunes bâ-
clés pour la circonstance pont le résultat imi-
médiat de ce Manque de compréhension sociale
du côté de» patrons, qui confondenb toujours à
nouveau participation aux bénéfices, que nous
nie revendiquons que là) où elle est possible
ail utile a l'entente, et participation au! ca-
pital, qui fait de l'ouvrier un actionnaire,
achetant ges actions avec: ses économies! cjotmfae
tout .autre personne, sauf quelques facilités
quant aux versements.' Dans ces conditions il
est absoluimient inoolmlpréhensîble que le pa-
tronat ne Isoit pas assez intelligent, pour pous-
ser de toutes Seg' forces à cette transfortniation
radicale du laalaria|t.: Si encore on pouvait
nous objecter l'utopie, on comprendrait que
le patronat hésite à se lancer sur an terrain
inexploré. Mais il suffit de suivre tant soit
peu la littérature industrielle amiéricaine, pour
y trouver les succès énormes réalisés déjà'
pair leis premiers pas dans cette direction vers
l'accession déej s loUvriers à la propriété. Si
ces premiers et faibles essais n'ont pas ju's-
qtfici entraîné tout le monde du travail vers
là participation et la ^-propriété des ou-
"Triers dans lep usines, la raison en est qUe
les patrons durent faire cejs premières expé-
riences avec infiniment de précautions, afin

dj e ne '$né livreri le^urs ntsines aux socialistes,
ennemis jurés de la, propriété ouvrière, gui
fendrait iinpossibtLe aux parasites eociaipstres,
de B'enrichffi & l'gjd,© dp- te TOÔre d©3 *Ph
yailleurs. . ,. i > ,, " j n _ • ¦ . .

«Nous né déinjalûdoinis pajs au pia'troiniaitt
Suisse de se lancer, dans des aventurées s»ïi|s
prendre tartes lep précautions qu'il ju gerpj
nécessaires pour se garantir au début, tant!
que chez l'ouvrier, l'intérêt du salarié pré-
vaudra sur celui de l'actionnaire. Une partB-
cipation au bénéfice pourra souvent accé-
lérer cette période transitoire. De toute fa-e
çon le patronat ferait preuve de sagesse en
étudiant sérieusement notlre programme au,
lieu de s'enfermer dans des craintes irrai-
sonnées à lai façon des ignorants. Cela l"a|-
émènerairt à diriger leurs ouvrierâ dan|S
la) bonne Voie ayanli les grèves au lieu
d'être obligés de se créer des syndicats plus
ou moins « kroumiics» à grapdfl, frais ptendagjtî
les conflits. » !  , i

Nous n'avons ifn'une chose S objecitlei' à'
cet exposé de principes, c'est qu'il s'applique
alssez mal en roccasion. Une participation! aux;
bénéfices nous paraît déjà bien difficile à
organiser pour des ouvriers maçons ne tra-
vaillant quel pendant quelques mois et parfois
pendant quelques semaines seu'epi.iUt dans lai
même entreprise. Encore moins voyons-noUs-
quelles actions e% quelles parts d'usine le?
maçons de La Chaux-de-Fonds pouvaient pré-
tendre aicquériï. Dans le cas particulier, la)
Fédération nationale des JauUrs suisses aurait
sapiB douitxv- accompli une besogne p'us utile
à spe canse en profitait! de ce qui se passait
à LjaJ ChauX-de-Fonds pour organiser, elle-mê-
me leis ouvriers non-grévistes omformémij iifc
à ses principes, plutôt qu'en donnant aux
patrons des conseils difficiles à suivre et en
paraissant s'en remettre à ejix du goju d'oc,
ganiser leurs ouvriera.

L'idée de lai partjdpafion auX bénéfices
fait son chemin chez nous commie ailleurs.
C'esft alînsi que dans les arrang&mEintB pris
pour mettre; fin à lai grève de St-Sulpioe, il ai
été convenu que le quinze pour cent des béné-
fices seraient répartis aux ouvriers. A Set|-
rières, la maison Russ-Suchard sert aux ou-
vriers, pour les fonds qu'ils laissent dans
la mafson, un intérêt égal au divideniie que
touchent les alotionnaireB. Ces combinaisons,
cela Va) sans dire, sont plus faciles à réaliser)
dans les sociétés anonymes que chez les pa-
trons îfcravaillant JOUR leur, comptie person-
nel. t >

Si lé joUrnal que nous avons cîtié la'est pas
satisfait des patrons de la Suisse romande,
il l'est davantage de ceux de Bâle. Ensuite
des grèves successives et prolongées dont
cette ville a; été le théâtre, la Fédération na-
tionale des Jaunes suisses vient d'y crée*
un secrétariat et une Bourse! du Travail. Des
contrats ont étié passés par elle aveo phis-
eSjéurs syndicats patronaux qui se sont en^a*
gés à réserver 3000 places stables aux ou-
vriers jaunes dé Bâle. De plus, une parti© des
pa,trohs sont disposés à introduire unie par-
ticipation aux bénéfices au profit de tous
lete ouvriers qui auront) été employés dans
la même place pendant un aini a,u moins. Cette
participation ne serait toutefois pas introduite
en bloc, mafs le patron choisirait parmi ses
ouvriers ceux qui lui pairaîfcront dignes de
confiance. Le contrôle des bénéfices se fe-
rait par des experts jurés afin d'éviter des
indiscrétions. : : '

CONTRE LE CHOMAG E
' Le Conseil d'Etat de Bâle-Ville soumet au
.Grand Conseil deux projets, l'un visait la
création d'une assurance d'Etat contre fô
chômage, l'autre, le subvonuonnenient ppn
l'Elajt des caisses privées contre ie chômage*
, Voici, en ce qui concerne le premier d«i
ces projets, les dispositions principales: L'as-
surance d'Etat est facultative. Peut y partie»
per tout ouvrier salarié, homme ou femme,;
quelque soit sa professiion, syndiqué ou non),
à condition de n'être pais membre d'unu cajssç
privée d'E|;Surance centre le chômage sub-
ventionnée par l'Etat, d'être âgé de. 17 ans
au jnoins, d© 60 au plus, capable de travail-
ler, e.tj domicilié dans le canton depuis trois
ans au moins. ¦ i

A la tête de l'inistibution est une commis<»
sion administrative, placée sous la surveil-
lance d'rscts da dépa t m:nt de lrtirieur*.
Le Conseil d'Eta,t fûncij i nu comme irstiance
de recours. :; {

En oais de chômage involontaire, la comj-
miseion administrative charge le bureau of-
ficiel de placement de la ville de Bâle dei
chercher du travail à l'assuré. Une place
se pi'ésente-t-eBe, la1 préfèrent doit 'êttre
accordée par ce bureau — toutes conditions
de capacités étant d'ailleurs réservées —>
à un ouvrier faisant partie de . l'assuranc*
d'Etait. L'ouvrier sans travail doiti s'efforcer,
de son côté, de se pourvoir d'un nouvel em-
ploi.

A partir du quatrième jour dès le comme*.
cément du chômage, il sera alloué à l'as-
suré un subside quotidien de un frano au
moins, et de 2 fr. 50 au plus pendant uta
temps qui ne peut excéder 48 jours. L'assuré
perd son droit a'u subaide s'il refuse sans
jUstes motifs le travail qui lui serait of-e
ferfc.

Pour faire partie Se l'às&iiranc'e, l'ouvrïef
salarié doit payer une cotisation mensuelle
de 50 centime à' 1 fr. 20. L'Etat s'engage en
revanche à subventionner l'institution à rai-
son de 30,000 francs par1 an pendant trois
ans. Au bout Se ce temps, le Conseil d'État»
présentera aU Grand Conseil un rapport dé-
taiillé sur la marche de l'institution et il
préavise'ra Sur la question d'une revision
éventuelle Se la loi.

Telles sont, brièvement' îràlcëes, les grah-
SeS lignes dl\m projet conçu danis un esprit
libéral très prononcé. H a été élaboré paj .
une commission nommée piair le gouverWmenï
éb comprenainli Ses repr'ésentainife de tous le»
partis etf Sé totois lefe métiers, tant députés «u
Conseillers q'a'jmSuiJtrieïs ou domm'ersaliifc.
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La Chaus-de-Fonds
Sociétés de musique

Musique l'Avenir. — Répétition vendredi, à 8 h. et
demie du soir, au louai (Café des àlpes).

Philharmonique italienne - Répétition à 8 '/«•
Harmonie Tessinoise. — Répétition à 8 heures et

demie du soir au local.
Sociétés de chant

Helvétla. — Répétition générale à 8'/j h. du soir.
La Pensée. — Répétition générale, à 8 */i heures.
Union Chorale. — Répétition, à 8 >/i du soir.

Sociétés de gymnastique
Hommes. — Exercices à .8 '/, h.

Héroïsme
Il n'ekt pais encore trop tard pour faire un'

retour en arrière et parler de l'attitudai
héroïque des Français qui assurèrent la dér
fense du consulat.

Pendant plus de vingt quatre heures, eamis
discontinuer, ils firent le coup de feu. Au mo-
ment où, dans la journée du 5 août, débar-
quèrent les premiers matelots du « Galij-
lée », souS la conduite , de renseigne de vais-
seau Ballande, ils étaient là une petite poi-
gnée de vplontalires, à peine ulnle douzaine!,
formant un' corf© de défenseurs. Armés, qui
de Lebel, qui de carabines, qui de r©volverSi,
ils résistèrent! victorieusemen.ti ^ Ses mil-,
liera d'Arabes a,u moins.

Il fclolnvîie|n(ti li'ei ciflae eu jpFé'mière liglfiei
33!. Mercié, artiste lyrique de Bordeaux;
qui, par iscn courage, sa bonne fumeur, Bofl
eppriit enjouié, réussissait à entretenir l'ar-
deur de (bous, leur faisant oublier presque
l'horrible situation dams laquelle iii se tron-
vaient. î ' , • . ~ < \

Lai SrijsiSe Sui gaVîMott 'H<Max& Sn? Të coli-
BUlait ayant été couplée à un moment plar utte
balle, Mercié grimpa S la force des poignets
jusqu'au Bamimelt) du mat et renoua la corde
sous une pluie Se balles sifflant autour de
M. Il eut son fusil brisé dajns les maina et
fut blesBIé au mentotn. '<

On pieut encore cifef M. Foufhier", airec"'-
ïeur Se la' Banque marocaine, et s& femme';
M. DarrigueSy commerçant; le docteur Merle;
M. Houel, envoyé spéoiall Su « Matin ». Tous
S'ailleurs (se battirent avec une admirable
vaillance. !

Atrocités
1 On geut Më 'fej irô quelque idée de» atroeï-
iÉés commise» pa(r les Marocains lorsqu'il̂
pillèrent Casablanca, piafc les exemples sui-
vants :

Huit ïeuhe& fehfa,̂  d*uHe îamille juive M-
rent assassinés de sang-froid, l'uni après l'au-
tre, en présence de leurs mères.

Une autre Juive, arrivée à Tanger e$ dvî
fê t Boignée par Sek missionnaires anglais, vit
ses deua; fils tués piair des Marocains, qui en-
levèrent ensuite ses trois jeun©s filles. T ' <

Après qUe l'ordre fut rétaibli, un boulan-
ger espagnol fo/ti découvert rôti dans son
"propre fouri' Cê i faSte teomï ty5pîqu,!e& H y, en a Ses cen-
feiines d'autres.

Les juifs ne furehli pas leis Seuls S teoufi-
ïrir, car; un grand nombre de Marocains fu-
irent, euix aussi, assassinés et les femmes
et filles Se nombreux résidante marocains
bien connus îurelnlb violées et emmenées pair
les (tribus. '

Interviews
iLe ooirrésjp!oin|dainit bernois de l'«Jlclair » a

înfterviéwé le colonel Muller et le dialogue
<3uiyan|b s'est engagé :

-— iCjopi|Rtiej&,voji}si repiar.liiî; bïejitôt BjU, Ma;-
noic ? _ . <. ". ' .

„ — Non, j e  ue repjartiraà pala maintenant Sa!
Msirop; je pars en voyage a,vec ma faimillle.

r— JJiais le t5ons.eil fédéral nla-t-il pas àl
prendre une décision à votre sujet?

--; Non, je suis absolument ^n(on maîtren
i— iBt vous ne. considérez pas qUe votre

présence puisse i&iwe %$f a pour l'instant au
Maroc? >

— Ab l̂Ujm|e!n% pas; l'acte d'Algésirais né
toile confère pas le soin de lever des recrues,
ni d'organiser la police; c'est; l'affaire de
da France et de rEspagne.! Le commandement
des troupes Se police ne mfappartient pas
davanlfcaap. L'inspecteur de la police est Uni-
quiemienlt chargé de faire des rapporte aU
mlaghzen sur l'organisation de la ^police, les
progrès accomplis dans l'instruction des hom|-
m'es, citic.; or la police n'existant pas, l'ins-
pecteur se trouve dans l'ianpossibiiité de rem-
plir ses fonctions.:

— Croyez-TOUs qU'e ceïjte piodicé puisse être
rapidement organisée? i

— Evidemimlent non. Le règlement général
de la police a bien "été approuvé déjà par
le imiaghssen., Mais il reste à approuver le
règlement concernant les unifortales; quand
cette approba'iou sera donnée, il faudra un,e
misa au concours qui ne prendra pas m|oins
d'un mois, avant de otolmmencer la confeotioni
Ses unifonmesj'pUis il faudrai lever les re-
crues, opération! qui nlfa pas sans de grainj.
des difficultés.,
^ _— Est-il vrai qUe le CeUteiitoï de Pury
soili h'oimimié comme votre adjudant à la place
de M. Fischer? s

— Le nomi du lieutenant (die: Pur|y a' été pr*
niolnlcé ainsi gUe d'aubres 'noms; tolais plu-.
SieUrB membres du Conseâ] fédéral étant ab-
sente, il ne saurait être, question pour,l'instant
d'une nominatioini quelconque'..»

Encore Lui !
' Toujours â propos Su colonel Muller^ lé
«Pefô t Parisien» fait les réflexions efl^valnteè : ; ' i , , ; |
' Parlons Su idolohel MullerV inâ^eciîeuri .gé-
néral suisse Se la policia marosaioe, chargé

Se cohtrôler: les cjadrieS fraihco-esgiafnols dé
ladite police. La seule énumération, des tât-
tres eS fonctions de M. Muller indique \% d&,
ficulté de 1̂  tâche qu'il a à remplir. ; "j

Lai Vérité, c'est qn;il ne la remplit gaià,
Il s'était rendue en mandataire coniiciencieuiïl,-
à Tanger, au début de l'été, puis,, comimjB
il s'apercevait qu'il n'avait rien à faire ppuR
l'instant, il est revenu se mettre au fraifl
dans les montagnes de l'Oberland. Qui l'es
blâmeraiît ? ¦ 

s ', . ; ' '
Mais les 'journalistefs sont de méchaniieB

gens. (Non Seulement, o|n! a critiqué son absten-
tion, On a été encore le relancer chez lui
à chaque heure, lui demandant pourquoi S
n'était pas parti vers Casablanca ou MW-
gador, et quand il partirait. L'inspecteur Bj
fait une répons© fort simple et digne, paît!
certains côtés, d'un personnage de Courte*
line. Celait qu'il avait été nommé pour in*
peeter, et que, n'ayant rien à' injspjecfejrj
il restait chez lui ' ' > . ' "

Voilà dond un fonciicji iia&é, suisse dé na>
tonalité, pay"é sur le budget marocain, in*
Vesti du pouvoir de contrôler les actes d'oS-
ficierS français et espagnols et qui se heurts
Se toutes parts à des difficultés théoriques et
pratiques. S'il Va au Maroc, on le considér
rera comme Un intrus, puisque lai police n'esï
point sur 'pieS et ique Son mandat m (Wimmîeii*
céra' qu'après l'organisation de oett^ police".
S'il n'y va pas, on se demandera à quoi 0
sè'rt, et quelqu'un suggéra bien l'idée Se lei
Supprimer. Cruelle sitiiaition! Mais voilai biefl
UU Gaà étrange Su fonc'ticin'îiarisimo !

•—--———m-m——~———^———

LES ÉVÉNEMENTS DU MAROC

, eflIX D'ABOSSEMESÏ
Franco pour la Suisse

'On an fr. 10.—
,Bix mois . . . . .  • 5.—
Irois mois. . .. »  2.50

Pour
l'Etranger U port «a BOB.

m_ DES ANHOIfC»
| - s 10 eenC II llgn»

I . Ponr les annonce* »..
| d'UîlB certaine importaDCfe
I on traite à forfait. -^Vl— BlDlmom d'an» timniW

ïô oaaUnuc.
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MADAME C. CARLO

r Elis &&tyâ iïef le SegotalÈteeS',- ptd* «SôtoWia
B Rattachait à elle, passionnément, craimt-
Jonné à ees {robe et implorant aon| pardon^elle lui a{bandonna ses maiinS qu'il couvri,t
8e fcia'Bera et d'une averse d© pleura. Ils res-
Itèrent ainsi quelque temps^ narrés tous lea
deux et pleurant; sur leg joues pâles de
Germajine, de groesies larmes roulaient, len-
teseii lourdes, et mouillajienb goutte à goutte
les cheveux de Son fils, toujours agenouillé,
©S qui l'immobilisait' pan une étreinte ou se
ttoloudaient lé remords, la hcnto et la feu-
tresse ; à la' fia, elle dégagea aa main et,
Bouchaint aVecr 'douceur le front du Jeune cotf-
$)a|blev elle murmura d'un Ijom de miséricorde :
• — Va dans ta chambre, mon enfant, et
ftfîl ne (soit pj lufl question entre nk>ua de ces
eihobeB àruellea Tu m'as gjKWS d'être meal-
feur à l'avenir,,̂ je me fie à ta parSlew
Te lâ'chéiaî d'oublier' la pleine que .tu tafaS
îaSta ;. 'toi, tu 1?en sduviendraa, yesperey
gonif De ronïïufré dékxrmiaâa efl Homune de
«sujet et d'honneur ', si ta aJ3 le «Sourage de
fcire urt retour' sur foî-même samB lâché «Joraù-
gMsarice, to reconnaîteia çjnj combien dé
points tu als gravement failli. Je te hiSeé
S M coite'ûkncé. ' > * > i r
" 
¦---. ES v t̂ob me1 #_ff i&SL-, - dSei T ;

^ fc* Sï tu te té&w ètocôremtenf, Jb % j£fr
Reproduction interdit» aum fournaux qui n'ont

ris de traité avec MM. Callmann-livy, éditeur».
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donné Sé foui mon c'ceuï1, moB gauvré enfant
Subitement laf.Béréné pair eeife absolution,

il se releva d'un bond, embrassa sa mère
et s'envola, Dana le corridor, il penoonltra
Fraulein, chargée d'une pfla de serviettefli
qui se colla, peureuse, dontre le mur, pour,
lui lajteser plus large le passage j  toute ]pi
vengeance du jeune garçoni fut de la saluer;
huit à dix fois de suite jusqu'à terre aveo
les gestes de la plus profonde vénération;
en È rassurant éneig'qUem'Ub. ;, ! ....

i— Ne craignez rien, respectable Iraûleîn.̂
Je suis aux regrets de vous avoir, crue spiri-
tuelle, aimable et jolie, cela ne m'arrivexal
plus jamais, je vous le * jure. Je vous en fais
jncs tri!s humbles excuses et me tiendrai dé-
sorma's aussi loin de vous que le soleil l'est
de la lune. ' ; ,
' Elle répliquàj ,. agacée :
¦— Et vouis ferez Jbieny jnonsîeut1 FeïK

nahd..j je ne suis pas rne Justine, moi ! ,
Germacne, de sai obambire, avait entendu).

C'était donc vrai, et tiout le monde dans la
maison savait que son mari ne oraigflait pas
de l'outrager chez elle, sous son toit, soua
les yeux de ses enfants l Elle jae rappelait
de petits faits qui ne l'avaient plaa frappée,
qu'elle avait à. peine remarqués et laissés
tomber; dé sa) mémoire qoimlmie choses indiffèV
tentes. Elle s'en souvenait maintenant. Un&
sorte de vue rétrospective lui montrait le
changement survenu peu à ,geU daims la te-
nue, les allures de sa femme de chambrê
Bon goût crosâsaiit ijogr la tpflet% lesJ)ijoju§
len colifichets" Elle se souvenait de lui eà
avoir fait] roHsetvation; l'engageant à! faute
un méiTleut! emploi de son argent ; elïë enten-
dait encore l'Impertînence douKe^usé dcflti
cette fille lui avait répondu : |

— Madame éa% trop bonne dé Ôlnqtiîéïeï
9 nxlii traîeC Maidame fieut être sûre que
Je ne me ruine pais  :quand c{| soie s'y! grêtt*
dté, on getnl être bien mfeé à peu de frafai
L me cooacepgs tÊrinumm itocte mm>

tée dé te réponjse ét savait d'où venait .soin
élégaimSe; elle s'expliquait aussi la négli-
gence croissante de son service ; et l'in-
différence ajffectée dont elle accueillait les
observations avec une sorte de condescend
dance hautaine, comme si aa maîtresse lui
eût été redevable de quelque rjeoonnaiBSance,
pour la; bonté qu'elle avait de la servir;
et l'intervention de Duvivieu efl faveur de
cette Justine, un jour qu'à la suite d'une
mauvaise réponse elle avait songé à la con-
gédier. Tout cela1 ne l'avait pas éclairée*,
tant l'idée du mal, dé certaines bassesses»
M était étrangère. Ses souvenirs se grou-
paient maintenajn lfc, s'enchaînaientei aboutis-
saient - PévHence..; Elle sonna, Justine pa-
rut, une grande et belle fille brune, au tsint
chaud, bien sanglée dans nne robe de lai-
nage prune, coupée b la dernière mode. Et
Germaine fît la réflexion qu'elle n'avait pajs,
elle-même, dé robe mieux tajLllée, ni une
tenue plus êlégajnt e. ' :

— Le costuime que j'avais teer, je vous
prie...- Un ÎpeU vite, je suis en retard.

¦— Ce n'est p6B toujours ma faute...- j 'aï-
fends depuis une heure que madame me sonnau

— Je ne vous en faj it p!as de reprochée.
' Jufetine passa dans le cabinet de toilette et
ap'parut bientôt la robe sur le bras :

— Madame né peut p&js mettre cette iupë»
TourTet 'est décousu.¦ — Pourquoi ne lTaVe2-vouS gaj3 régaré 3e
- tm .  ' ' ' ' ' > !¦— Tas rafraîchi lé eihapèaul de |ardin de
madame..; On né p'euï pas tout faire... Ma-
dame croit qu'en est des chevaux de fiacre I J
U touïouia marcHer*. ' > ¦ ; ;-(  - ,

s— Donnea-moi mai îoiBé dé cf lpén.
r H es trouvai Hfnîl la toBe de crépon' Svaî!
IhiEli Kesotn d'une ré^rStfoin. Germains, qu'ir-
ritait l'attitude arrogante dé cette fille, p e t -
m paMenoé. '¦ ' / '¦ > '
' «— Je niai Jâitniafe $été& que voug ftisâfeS
m cïïeval dé -testé, mademoiselle Juafine ;
tath ie •* m totmSa qf r m* SÉ» toi

négligente et que vous faÂ bea mal votre beï-
vice* i .'¦* 

'. i e ' 
'
_ .:;! . .4

. Mademoiselle Justine répliquai aigrement':
— Madame est de mauvaise humeur, ce

matin, et s'en prend à mod. Ce n'est pour-
tant pas ma faute si madame tiraîne des robes
usées jusqu 'à la corde... c'est-à-dire que j'en
rougis pour madame... ' . , ,

— Je vous dispense de cas beaaux senti-
ments, mais je ne vous dispense pap de tniùi
mes vêtements en bon étatj ....

— Il fj opdraÈt peut-être me lever avant'
le jour pour repriser do vieilles loques qui
ne tiennent plus. !

— Non, mademoiselle Justine, mti? il fau-
dra chercher une place où vos délicatesses
aient _ moins à souffrir que chez moi. J'ai
usé dindulgcinee jusqu'à ce jour, ma, patioiice
est à bout. Vous avez entendu ?... A par-
tir de ce j our, vous n'êtes plus à mon ser-
vice, i" i . ¦ ¦

La fille eut un rire méprisant :
' -— Si madame croit m*eiDibarrass:r, elle
pe trompé. Il y a longtemps que j'étais
décidée à partir. Si je ne l'ai pas fait,
c'ejstt pat égards pour madame, pour ne pas
lai laisser dans rembarras. •

— Je vous sais gré de votre bienveillance,
maî  je me reprocherais d'en abuser plus
longtemps. C ' , - ;
i Elle alla a son bureau:1 — Il Vous est dû dix jouil de gages, Je
voufe paie un mois et vous quitterez sur
le-cibajinp la maison. ! i ' : ,

M̂ademoiselle JuÇÛné Se ré3iessa: insolen
inent : . '; ! i ¦ \ '

— HJaHataiS ti^ pétà sé paa î Je Jarïïra
ÇniaSid je serai pifête.' On ne met pas taft» p©i
Bonne telle tfué moi à la porte comme un,
ïfestiféree. Maldame doit y rtfjarder _ deu
'fote a'want fo me faire un affront pareil
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HORLOGERIE
Sérieux représentant ^^S9"
d'ans maison d'horlogeri e de premier or-
dre, poar la HAU1*E ITALIE. Articles
murants. — Ecrire à M. Ferdinand Pa-
lazzina, Corso Garibaldi 20, MILAN.' 14210-1

Vît JEUNE COMMERÇANT
allemand, âgé de 21 ans, désirant se per-
fectionner dans la langue française, cher-
che une place de commis dans une mai-
son d'horlogerie on banque pour le ler
octobre. D a terminé avec succès ses étu-
des dans une Ecole de commerce et se
trouve occupé depuis 3'/» ans daus une
maison de bijouterie et d'horlogerie en
gros. Prétentions modestes. — Adresser
les offres à M. E. Preiser, Ispringers-
basse 13, » Pforzheim. 13910-1

Am am Remstes et Sertfss&ars !
A vendre plusieurs grosses de Pierres

moyennes grenat, dessus et dessous, n"
£5 à 85, bonne çpialité. — Ecrire, sous
chiffres B. U. 14055, aa bureau de l'Iu-
T4BTIAI.. 14055-1

IMPUNI
Une Importante maison de la place âe-

¦ande de suite un j eune employé sérieux
ri actif, bien au courant de l'horlogerie.
— Prière de faire les offres Case postale
653s 14053-1

H JAJEJusfe en. 'vera.'te «!.«& m

ES €-.~>_~-xtim 
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SH v 9 m i w EH

m Les prix les plus avantageux Les meilleures qualités B
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M Ancienne Maison Jos. Hirsch Père 14313-1
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Vente de toutes les Spécialités"̂ ! .
annoncées dans les journaux.

Sélecto-Ferment de Raisins Burmanni
11" Année 11- Annêo 

M M Hl  1 Q Ç g

|)jjn "iiLLcS Toutes personnes désirant se marier
dans de bonnes conditions doivent s'a»

_ _̂_ dresser à Mme Constance Kunzer. —
ïnÊn /'"m "S"'B Célérité, confiance et discrétion absolue.
Blli r̂ f̂fl%| 

Rue 

da 
Crèt

*î4 , Ch.-de-Fonds. 741-22
. -*W»F OB u s'occupe pu ét personnes ttivorcfef

, Cabinet de consultations :
Jt M f e A 8 Iieure a <%¦%_. soir

ROSKOPF
La Société Horlogère de Recon-

vilier, à La Chaux-de-Fonds, demande
pour être occupés clans ses nouveaux
locaux (rue Léopold Robert, Fabrique
Eberhardt <£ Co).
Ouvriers et Ouvrières
capables et sérieux, pour les différentes
parties de la pièce Roskopf , ainsi que de
bons acheveurs-décottenrs.— S'adr.
au comptoir, rae de la Serre 45, an
3me étage. H-614'J-C 14165-3

Remonteurs
On demande pour BESANÇON deux

lions remonteurs pour petites pièces or.—
S'adresser chez MM. Ulmann Frères» rue
de la Serre 10.

Inutile de se présenter sans très bonnes
références. 14080-1

3MCetrieL.gr©
Dame on Demoiselle, ayant disponi-

ble 25,000 francs, pour affaire de grand
rapport, est demandée en mariage par un
monsieur, 40 ans, distingué et sérieux. —
Ecrire sous chiQres Z. B., 14054. au
bureau de I'IMPARTIAL. 14054-1

~w — 

gggggggggggg-

Dp HUMBERT
de retour»

dn service militaire 14331-6

D ADLËiT
S6!0 de retour

D'GERBER
de retour.

Crème, Poudre, Savon et DentHriw
la meilleure des marques.

En vente dans toutes les bonnes maison»
do coiffure et parfumerie. 13013-1S

Chef de fabrication
marié, capable et de :ionne conduite, au
courant de toutes les parties de la termi-
naison de la montre Roskopf, est deman-
dé pour diriger la succursale d'une im-
portante fabrique de montres de la Suisse
allemande. La connaissance de la langue
allemande est nécessaire. Jolie et grande
habitation attenante à la fabrique. — Of-
res sous chiffres S, G. 14105, au bureau
de I'IMPARTIAL. 14105-1

y rtf enff onf
Jeune homme cherche une personne

mariée et sérieuse, ayant un petit capital,
qui voudrait s'inléresser dans un com-
merce. — S'adresser sons initiales H. J.
14048 , au bureau de I'IMPARTIAL. 14048-1

Menuisier Ebéniste
A vendre.de gré a gré, nn OUTILLAGE

COMPLET pour menuisier - ébéniste,
soit: un établi, rabots, scies, riseaux,
presses, serres-joints, meule, etc., etc., U
tout à l'état de neuf.

S'adresser a M. Paul Allenbach, ébéniste
à Cernier. 14033-1

pour le 31 octobre 1907 :
Place d'Armes t. Les magasins occu-

pés par un commerce de machines à cou.
dre.

Place d'Armes i .  2 rez-de-chanssèei
de 3 pièces, cuisines et dépendances.

Place d'Armes 1. Un iime et un 8m«
étages de 3 pièces, cuisines, balcons, con-
fort moderne.

S'adresser rue du Versoix 3, au maga-
sin- 18858-5*



RÊVOLUTIONJE COULISSES
Les figurants s'agitent

lia révolution gagne lea coulissias de Cà-
botinville, les figurants des théâtres pri-
sions |se constituent en syndical

Drôle de (monde que celui des figurants
de théâtres! Il comprend les « amateurs », pau-
(Vres diables d'ouvriers DU d'ouvrières sans
emploi qui demandent à oe métier de for-
ituhe les vingt sous nécessaires po'ur payer,
leur chambré d'hôtel ; puis les « profession-
nels», bons types de cabote généralement
Convaincus, ailmiant le-v état, se piquant d'art
ét finissant de tem(p à autre (niarchajids de
billets, j  '
j J'enai doWnU nfi qui '{Jiultulîït mlr.deisftm'.St
icc doyen des ténors de France». Dégoûté des
|tfemiers rôles où il avait recueilli, je crois,
jmiodns de lauriers que de déboires, il aurait
Obtenu Une jxlaoe fix© de figurant à l'Opéra.

Ceja, paraîtj-il, lui permettait de vivre:¦ '— Pensez-voUs, imi'©bjeetait-il fièreimlent, un
ëlojr que ie le plaignais, pensez-vous qu'un
figurant de l'Opéra soit uU galvaudeux vul-
gaire? C'ast bon aux théâtres ooimme l'Ambigu
d'aller recruter des «seigneurs de la cour »
pdaice Idïe la République, Chez nous, il n'y a
û'am&teurs qUe les hommes du monde dési-
reux d'approcher le corps 'de. ballet. Les att-
itrés sont claissés 5par "catégories. Ceux qui
« font la foule » ont trente sous par représen-
i&tion; ceiux qui « figurent dans les cortèges,
font les fonctionnaires ou les haïlebardiers »
tint Ideux "francs à tdeux francs cinquante;
¦enfin les chefs d'emtploi, comme moi, qui
dirigent 4vun groupe,. rtou.cbent jusqu'à cinq
ïranoa. - i " ''¦ > '• ( * ZL*•Mon brilllanï înterioteutottr Wapprit! aussi!
$ue c'est Surtout parmi! le public des petites
places g-o les régisseurs recrutent leur .figo-
ilation. Bh jour ou j/autre tel aanjaiteur pas-
sionné de théâtre coim|m|e on n'en rencontre
qu'à Paris descend de son quatrième ajmiphi-
itihéâtre et postule l'honneur; de prendre rang
BVec les .comparses-, : 1 i , I • . ¦.

-—• Et, ajoiîte mou ancien' doyéhi des tênork
iie î^ranoe, 30 vous pri e de croire que le
Soir où Jls (débutent, le Président de là B&
gtubliquj lr n'est pjas leur cousin. ! :

(P&uvre^prolos à paillettes! A quoi le synu
Biicalisanie poiurra--t-il bien leUr serjrjrj Vou-
Hront-ils émettre la, tmioiudre protestation? Lea
•flkoctjeurs l'es Jbalayeront comjmjd fétus de
jpaiïïe. Car Paris regorge, hélas f do héros
sans fond de culotte qui „ne demainilent qu'à se
jtnxunsfonn'isr en grands seigneurs (mjDyennauli
i3jfte ÎJjfipfflAto Vif aiï&tiW* de ™gfc sous! ¦_,

Gabrielle CAVELLIER.

Collision sanglante à Belfast
Trois morts et cent cinquante blessés

' Lé& désordres dont Belfalsl a été le thé£-
jfire déjà se sont renouvelés; mardi avec en-
core plujs de violence.
; L'alprès-ïnlidi s'était paskê â peu grès tfan-
jquàllement, maiis, la nuit venue, un officiel!
de police fat lapidé pari une bande de mani-;fes!teittts q'à alla ensuite atttaquer la caserne
de GuBin^tree Road. Une pluie de cailloux,
de bouteilles et de projactâLeô de tous genres
S'abattit sur l'édifice, brisant les carreaux et
blessant uj i grand njorabre d'enfants et de sol-
dats.

Cest en Vaîri que des changes à' coups de
bâton eti de baïonnette furent dirigées contre
la foule qui, exaspérée,, continuait à lutter.
Dé&eisjpérant d'en venir à bout, les somma-
Ikfflfe légales furent faites et les troupes fi-
rent feu. Un homroie et uns femime furent
tués. 1 ' ¦ i ' ,

Les émeuïeS otit' o'ouibinuê pferalalnti tc»uté lai
eolrée. A différentes reprises, la police a
ohpirgé, calîise-têfo en main, appuyée par la
troupe, baïonnette! au canoj ii. Enfin, la troupe
a reçu l'ordre de tirer à balle. :

A lliôpltail, un© femlnie a sttcCombé à' Ses
blesBUr-es. Deux hoiumes et un jeune garçon,
grièvement blessés, ont été urausport-s à l'hô-
pital royal. Une cinquanfeaine d'arrestations
ont été opérées. La] plupart des prisonniers
sont blessés. La' lec'fee des. sommations lé-
gales a été accueillie par les cris mille
fois répétés die : « Maluditi soit le brutaj l
gjajROJn ! » On cofrlpt'e 150 blfifiaég.,

Ea^elons "%&. lai grèVë qui a ScBasionne
ces sanglantes bagarres dure dep\iis le 26
jfuin dernier. Elle al débuté par un maleij -e
tendu entre les ouvriers du pjorJi eft leurs v$r
trons. . ' i f • f i ' ,

Il faufl femfon'6ëfl S Çilusieuf& années efi SF-
rière pour trouver l'équivalent des événe-
mienfs adtaels. En BéCambre 1893, a,u court
de la' grande grève des mineurs de charbon,
la troupe tira sur1 la foule qui avait incendié
les bâtiments de lai min© Featherstone, prèb
de Pontefra'cï, dans le Yorksliire. Deux hotni-
mes furent tués et plusieurs blessés.

Ruche enfantine
350 enfants dans la même maison

roout là-bas, de l'autre pôté dé Montmar»-
ftre, domiinant (d^i sa miasse un vern lourde
3a voie du chemiinj de fer de Ceinture et ses
talus verdoyants, s'élève lune véritable ru-
che sans cesse bruissante, bourdonnante du
.babil, des cris de trois cent soixante enfants
de tout âge, Cjfest l'imlmeubie construit, rue
©eUiard 77, par la Société des logements
économiques pour familles nombreuses. Si
M. Piot veut éprouver une viéritable joie, il
n'a qu'à s'y rendre; il pourra compter quatro
familles ayant neuf enfanta, quatre avec huitt
autant aveo sept, douze avec six, dix-sepl
avec cinq, quatorze avec quatre et toutes lea
autres aveo fcoisj Ce chiffre est en effe%
de minium imposé pour devenir locataire
de cette imimlense maison; dont les. 'céliba-
itaires sont vigoUreUseimietnt bannis. ,

Dès l'entrée, d'ailleurs, où bn esî accBeilU
par des groupes d'enfante, on voit que l'ims-
meuble, aveo sa vastj e coltr intérieure d'une
jropretê miêticuleuse, son escalier à deux
rampes d'inégsaltes hauteur, l'une pour les pa-
rents, l'autre pour! les petite, a été édifié
iSurteUt pour Ĉejis-ci,. gui jr trotrvest ajir yj|
Ct espace, , ! , , ; ' 1 ; " "|

Les logemien^, d'un loyer ahnlîel inférieur
à 500 francs, sonli composés de deux ctoplbres
et d'une cuisine formant ~^-0 à miainger, véri-
itjables mais spacie,uses cellules qni s'éièven$
sur sept étages, • • .r !

Enfin, pour aisBB.'reiïi- îè ravîfeilIeiinlenB _é
cette petite yïUe, qui comprend en tout pas
moins de cinq[ cent quatorze personnes, Ql
S'est créé, dans Une grande boUtàpie de l'iml-
inleuble, lune Mutuelle alimlentaire, qui répond'
à toutes les nécessités almientàires,.;

Ainsâ, eoua la haute (( /̂oinmnation deë coiî
cierges qui ont vraiment dtn mlérite à cOn-.
naîke le nom de chacun de leurs locataires,'(se mleUt el s'agite, sans cojmjpter les parentŝ
.toute Une population enfantine.i Etat minuscule
dans le grand Etat, et qui, loin d'en menacer,
la sécurité, lui assure pour l'avenir une ma.
gnifique tàêorie de Ipns citoyens ©t de jgejnv
tilles citoyennes.!

De Henry Maret dans le «.Journal»:
«Jamaisi, notas écrit-on de La Haye, d&frtiiB

qU'il y a des conférences au monde, on n'a
autant dîné qu'au cours de cette conférence.
Il est à craindre que tous les délégué^ ag
rapportent |u!ne dyspepsie,. __ \ ¦ _ \

De imiéchantes langueas disenfi fiiilme qïïe c'eoft
tout ce qu'ils rapporteront. Tel Hyacinthe,;
qui, dans les «Noces de BoUchencœur», n'arri-
vait jamais à se mûrier, attendu qu'il finis-
sait toujours par dire non au maire, mlais man-
geait tout de m'âmle le repas de noce; oe qui
faisait à Grassot cette réflexion; S «C'est ca-.
naiïïe w,is on est nourri.» : . . \ .)

Tandis qUe les comniàssaires dînent, et ptôTr-
tent des toasts à lia paix du mj onde, le çanoni
tonne au Maroc. Je ne sais pas si vous êtes
comimie moi, mais j'ai idée que cette conférence
continuerait, mêmle si l'Europe entière était
en feu. NoUs entretenons cette pensée ras-
surante que, si les nations se remettaient à
entrer lea unes dans les autres, il y aurait
au moins un coin ou l'on persisterait à chan-
ter les louanges de la paix universelle, et
à' proclajmeir que c'en est à jamais fait de
la; guerre. \ l \

Ainsi un cofcher, qlïe j 'avais pris à ¦Balgnèrtes,
au miliett d'une pluie battante, imfaffirmait
avec autorité qtfîl'nè ple^Yjf&it P.a% '& qu'$
é t̂ ifflipiossJWe qli'il Vl%

Ls Semaine dernièlfèi, fi* î^nîêïencïeïte m.
Étogé à interdire, en cas de guerre, l'emploi
des baillons Coîmjmle lanceurs de projectiles .
CeWe longue discussiotn, qui n'ai pas abouti
a été d'autant plua intéres^anto gu'eJJ.e, éteJ|
p;arfaitemtent intitiles ¦ ; '. 1 ¦ - i -A W \ V,

D'abord piarce que, j 'Bsqu'a f tf e ^ é h \  BB n*-
g!as pu troUVer îe moyen de Jeter; quelque chose
du haut d'Un aérostat sains ajie celui-ci ne
fasse aussitôt un saut dané les nues. Ensuite,
j iarce qu'on1 ne voit pas bien oomimlenit, m de
moyen était trouvé, il serait pjôssibfte d'fitftoê-
cher de s'en servir̂  ; -j  , j ' i i t ¦ 1

J'ai toujours admgré qu'on! s'avisâï de 'r@-
gler d'avance Ce que feroint des gens en çtoi-
1ère, et de leur indiquer le nombre de bou-
teilles qu'ils Blupowt U droit de es {etet à la
tête. i ' * i !

Le imaîfire d'arfiîeai Ee M^ JoUïdain n'admeB-
_ét pas non plus qu'on le touchât en dehors
de» ipègles. H n'm ét0 E3S moins touché.,

Henry MARET.

Ces messSenrs mangeât

Correspondance Parisienne
. , v Parig, Ite 14 ajoûfr ..

' Les socialistes français ont ea à Nancy]
un congrès qui doit ppendrj e fini au moment où
j'écris ceci- On leur a reproché de n'avoir
pas eu le tact de le tenir ailleurs que djanS
une ville frontière-,1a ville la plus exposée et
la pj lus patriote de France, dosent les chau-
vins. Passons là-dessué : Ce sont des ausfiepf"
tibilités un peu chatouilleuses.

Bien aUltremlent intéreislsantes sont les q'BèV
relies vidées au cours die ces palabres.' Le
fameux avocat Hervé "efi sa suite ont e*.
sayé de faire admettre "la imlatâoni de la ' dé-
eertion et de rinsurrection en face de l'en-
nemi en oas" dé guerre^ CoUilme les dêpêchepi
vous l'ont alppris, ils furent battus^

(Guesde et Jaurès firent prévaloir Unie aulxe
DtoMon, d'après laquelle la classe ouvrière
a le devoir de sauvegarder rindépendanoe
nateonale tout eu poursuivant <de désarmie.
snent taiilitaire de" la bourgeoisie ét l'arme-
ment de la classe Ouvrière pjajc i'arjmjement
générai du peuple».! ~\ . l > ' »

Lai motion adoptée & te toitl énkxriffile d'être
jatmibiguë. Les journaux bourgeois y voient
rion sans raison Une théorie qui pari des
voies détournées conduit aussi â la guerre
civile.. Cela est si yrn» g#H.ervjâ îBÀ-miêim|ei
$ fini par sTy rallier, ; ,• i »

Voilà donc les sôcialit^eS franÇaSs qui se
placent résolument Sur le terrain dé l'an-
tagonisme le plus dangereux de l'antagonàstals
à main arimlée. En face de cela, des" alliances
politiiques aveo les éotoialiptes ne sont plus
possibles, et la majorité politique actuelle
traitera désormais le parti collectiviste cloimlme
une croisBjapce de haine, aofiiale e* de guerre
civile* . , : .,.;

C R.-P. "

Les cyclistes aux manœuvres
On! ébrit de Berhe à lai «RevUe» <fà* -&

lofficiere qui ont demandé Itthe cart» de .lé-
gitimation pour suivre les grandes mianceuvres
en civil ont été surpris dje lire, f fpj ,  do» de
cette carte l'avis çuivant: 1 i
( « Les personnes suivant les fmlantoetivreB sOnï
avisées qu'il est initerdit à tout ..véhicule (vOii
tures, cycles, automobiles) de Croiser ou de
dépasser des jjroupes «U colonnes quelconqueŝ
Ces véhicules éoivenit, en ce cas, s'arrêj eri
et se ranger hors de lia, route (aU besoin;
1,03 ajufemiobiles arrêteront leur nîloteur). »

C'est la première fois qu'on prend Une
emlesure de ce genre.. Le besoin s'en faisait},
il vradmient sentir ? Nous nous permlettons vrai-
ment d'en douter. Les manœuvres Sont suivies
chaque année par des milliers de cyclistes
qui nécessairement croisent et dépassent des
colonnes; et nous n'avions jamais entendu dire
que les troupes en aient été .gênées dan»
leurs mouvemlents. Or, si l'on appliquait l'in-
terdiction citée plus haut, on exclurait abso-
lument les cyclistes civils du terrain des ma-
nœuvres. Car nous ne nous imaginons pas .que
dea cyclistes Consentent à suivre à pied "des
queU'es de colompe chaque fois qu'il leur ar-
rivera — iet ceaila larrive tous les jour s à plu-
sieurs reprises — de ra;fàraj>er e&C la roiUte
urne, mm*, m «tebj&i-

Heurenisemient que l'interdiction toc peut p ®
élire Bippliquée puisqu'elle n'est basée sur nxit
cun texte de loi ni suc aucun règlement caw
tonal. Eh idroit, elle est donc inexistante.
Au rejste, la distinction serait assez difficile M
établir entre lea «personnes suivant les ans*
nœuvres» et les simples passants! Dans edd
ooniditions, le plus sage serait, nous seaable-Mfc
de rapporter une mesure inexplicable en fait
et en droit et gui p^ut provoguer d'inutiilial
désagrénienltŝ  . , , uj  j  , . u

Le 2 avril (dernieli inouraitï à Graveaio(%
an bord du lac de Côme, la veuve du peu>
tre milanais Bernacehi, La défunte JaifKBUfcoutre une fortune en espèces évaluée à plug
d'Un demà-,m,k.aon; nne magnifique yij ila à Gr»
vedonâ villa ornée de fresques par, les amia
du peintre et pleine de tableaux, efetHs^bronzes et objets précieux.. ,

H y eut Un .mom'ent de stupeur gênéraJd
lorsqu'on apprit ,que oe superbe héritage^estimié un million au bas mot, tombait dana
les mains d'un neveu de Mme Bemacchij non*,
miô Gerolamo Pascali, un vaurien de la pire
espèce. On comprendra mieux cet étonnement
loivsqu'on saura que Gerolanw Pasquaj i,. Sumoimient où ii devint héritier, était interné dand
l'île ide lampedusa, au nord de la Sicile, où il
Subissait la peine du domicile forcé pronou»,
cée contre lui à la suite de divers méfait^dont plusieurs vols imj iortants,
- Millionnaire, Gerolamo Pasquali ne j5jo«.
vait décemment demeurer à Lampedusa. Oule relâiiha donc et il accourut aussitôt dans
sa villa de Gravedona pour prendre posaeft.
ision de l'héritage Son premier soin fut d'en.
yoyer 6000 francs à .ses compagnons d'infor-
tune jpoUr leur permettre de boire du chaûjj .
pagnje à sa santéf ', ! " ,

Plusieurs aspirants & la' succession &Hoi
Valoir que Mme Bernacchi aurait déclaré être
résolue à déshériter son neveu. Mais jusqu'à,
maintenant aucune disposition semlMable niai
été retrouvée dans les papiers de la défun^
Pasquali est bien le légitime héritier,

Un forçat çpii hérite un million

Nouvelles ôes Bernions
Une journée néfaste.

BERNE, ~ L'aïaée 1907 ne sera pa& boni*
•pour la Société suisse d'assurance contre la
grêle : la seule journée idu 6 août n'a pas
valu moins de 1600 dem|andes d'indemnité
à cette association, qui a heureusement/un
gros fonds de réserve^
Au cirque.

ZURICH. — Un accident a vivement ëf&tul
les liïombreux spectateurs qui assistaient di-
manche soir, à Zurich, à la représentation d'Uni
cirque de passage dans cette ville. Une jeun»
et jolie écuyère, Mlle Ada, exécutait des exer-i
cices de voltige .pur Un cheval sans seill%
lorsque soudain l'animal s'abattit, entraînant
dans sa chute la malheureuse artiste. Mlla
Ada fut si grièvement blessée à la jadnjbils
qu'elle perdit connaissance. On dut l'emportée
de l'arène.
La vie chère.

SAINT-GALIi ^— Le cotps enseignant de
l'école cantonale de Saint-Gall organise un
mouvement de salaires. Les professeurs de-
mandent, ensuite du r;|Di h-rissiin.nt ie la vie-
nne augmentation gélnlârale de cinq cents
francs sur tous les salaires. Les instituteur»
primaifceB ayant reçu, il y a peu, une aug^
mentait'on pouf le même motif, il n'y a guère
lieu de craindre une grèVe des professeurs dé
l'école cantonale.
Industrie de la paille.
' ARGOVIE. — L'industrie de la, paille fre*
Sêe subit en Argovie la même crise fatale qui
la tua dans le canton de Tribourg. La copl-
ourrenee des paillea étrangères, italiemnies
elt japonaises surtout, et puis la machinei,
qui supplante peu à peu la main-d'œuvre'
sont les c&luses de Cette situation critique.

îl faut aijouter à la mauvaise marche des
B|ffaires les conditions particulièrement dure»
du travail. Les commandes, à bref délai sont si
fréquentes qu'elles Aïnnejnit lieu à un sur-
menage excessif des ti^vrigjs ©t Quyrières du
KrowJâMft ds*» Sgjsstoi



Les dangers du métier.
TESSIN. — Un pftyfeau dm nom de PéfeuiTSanSI

Guerra se proposait d'épouser, que ieune fille
fle son village. Or le curé de rendroit, qui
Savait que le prétendant ne joTâSBaiH pas de,
toutes ses facultés intellectuelles, crut bien,
fftire en mettant en garde la ieupfe fille, ,

La démarche du ouré mit Guerra dans uns
colère telle qu'il se rendit aussitôt) à l'église
el tira plusieurs ocwii» de revolver poutre le
prêtre. Ce dernier, atteint à la tête, est dans
un état très grave.
La coqueluche.

VAUD. — Une épidémie de Coqueluche pjate-
ificulièremeni forte règne dans le village de
Reverolles. Elle dure depuis le mois de ma<i.
dernier. Pendant les mauvais jours de juin,
elle a atteint un degré d'acuité et de conta-
gion extrême, s'attaquanij à tous les enfante,
petite et grands, et même à de garhdes per-
sonnes. Les rues et lea maisons de la loca-
lité reteniifesajeat) d'une toux rauque et préci-
pitée; sur les garons, de jeunes garçons se
tordaient sous les efforts douloureux provo-
qués pair les acoès de toux et une expectora-
tion difficile. L'école a été fermée, puis rou-
verte et fermée de nouveau. Un enfant de
trois semaines a succombé. L'épidémie, heu-
reusement, semble en décroissa,uoe,
L'affaire Canard.

GENEV& — L'affairé Canard continué àl
faire parler d'elle. U, est vrai qu'un vol de
1 million en vaut la peine. Cm trouve générale-
ment stupéfiant que dea banquiers aient con-
senti à des avances de fonds sur des titres
remis pair un confrère sans examiner si celuî-
oi avait le droit de faire ces emprunta On se
souvient de la faillite d'un banquiear qui avait
usé de ce moyen. Les banques qui avaient
reçu des titres en nantissenreoati avaient dû
les rendre alux propriétaires légitimes et
entrer comme créancières dana la masse pou*
fe montant de leur prêt Et ce n'était qUe ju s-
8ce, puisqu'on oblige un horloger acheteur)
d'une montré volée à la! restituer à Son pirO-
ptrîétaàre. C'est le Seul moyen de garantir
ks déposante contre le procédé de Canard ét
TOn s'étonne que les lésés ne se soient pas
retournés contre les banquiers trop confiants»

SAIGNELEGIER. -- Le Vile fflH^S-tttik
cours de chevaux, organisé par la Société d a-
griotdture des EranchtaJifontagneei, s'ouvrira
à Saignelégier, samedi matin, pour ae ter-
miner dimanche soir 18 ^oût. Le nombre
des inscriptions dépasse cPune cinquantaine
ceJui de l'année dernière. Oni annonce un
fort contingent d'aimatteurs elt de visiteurs;
en outre, plusieurs syndicatfe d'élevage en-
verront des délégués à cette ezEpsitibni.

SAINT-IMIER. — Pat décision de la S*
oiété mixte des employés de commerce, tous
les magasina de St-lmier, à part quelques ex-
ceptons dans les petites épiceries, seronl]
fermés à partit! du 16 courant, à 8 heures
du soir, sauf le samedi à 9 heurea

VILLERET. — DeS vandales oni pên&Wê
dains le cimetière de Villeret et y ont commis
(fiversea déprédations. Un petit jardin a été
«kœïplètement saccagé; den pilaqu(eg de marbr^
ont éHé endommagées. » ; r ' .

VENDLINCOURT. — Notas aVonS âhhcaicS
W ïDrojet . d'établissement d'une fabrique di-
rigée par MM. Theurffiat frères, à Vendlin-
ooraMi. Dimanche, la participation financière
et lep avantagea stipulés entre le conseil
ét des honorables industriels, ont étjâ rati-
fiés à l'unanimité» ¦ i ' , ,

COURGENAY. «-. Ensuîfiei -é v&ifis faite
ÎS& M. Schwab, inspecteur dés denréeS ali-
faeotjaàreS, et d'analyse d'échantillons de sî-
ïttpjB saisis, la Direction de l'Intérieur a
Qtdwné le séquestre d'une certains quantité
mi BtjropS ét a dénoncé, par une plainte au
jogtee, lai fabrication «rame étant des pro-
dofitte ptrtificiels, et Colorés au moyen d'une
fittuleur dérivée du goudron de houille !I ) 1

ST-URSANNE. — Pendant un oTagé, IS
Jbtaflre est tombée sur le pâturage de la
ferme dé la1 Comibe-Chavattê-deesouS, feto
Wni 8 brebis appartenant!' à SE. Fraiàçeié
GtaMeab .Cest une perte, d'envirjofl 400 f c
porair le propriétaire. : ! \ > < > ' '

JMOUTIEE. -- Les travaux Sahï pousses
Éjatavetaient suï ÏX ligne du Montier-Soleure.
la pose des rails depuis St-Joeeph à Cré-
Wnes ei de Corcelles au-dessus dei Grandvaî
<îfe!S oomiplèteimlent terminée. S'il ne Survient
fhfe d'imtpïévu. l'inauguration de la ligne aurai
Een le 15 octobre.

BASSECOURT. — La| Fédéraffidri 3es Spîcuï-
feferte jurassiens, réunie à Baaseoorart, a fixé
fe prix1 minimuni du mïel S 1 fr. 20 lai livré
IM détail ét à 90 cent en' grtfs. Bien que
M récote de1 dette année puisse ê-frë classée
parmi lep bonneSe, les apiculteurs Ont étS
ettiglés dé tonîr cOmpfo du .renchérissement
Sel tous IeB produite, a&sï fue due 3éfîcît8
cMf^iâérâbleB qu'ils on! en S supporter ea
IS06. I ' ri V, ; ; ! ; p .

NEUVEVILLE. —• ïïâ HensIanSalfce de Ils-
iïBe pour inourableë de Mon Reposa âgé
$0e cmqm&m d'mtèm »'ee* ietô BOUS

lé* titotès u"é M WctûiéWé dîï fr'ain dïfécï
Neuchâtol-Bienne» passant à Neuveville à 4 h!.
80 minutes de l'après-midi. Le malheureux,
qui était poitrinaire eti désespérait de ae voie
une fois guéri de aai fatale maladie, a cher-
ché la Cessation de ses maux vers le pas-
sage à niveau voisin de l'asile, à deux pas
de la garde-barrière, à laquelle U avait de-
mandé un verre de vin uni instant auparavant,
La( nnort a été instantjanée»

JURA-BERNOIS

dlff aires Rorlogères
Lea exploiteurs.

E existe ici en̂  Suisse,, fEnè associatiWS dje
gens, sans aveux, autant que sans scrupules :
qui exploitent leurs semblables par le procédé
suivant, écrit-on à la « Fédération horlflh
gère» : . t ; _ m

Une personne dohii 10 nom! n'es? pals présent
_ ma imiémoire ,maia que la police zurichoise
connaît fort bien et qui habite Zurich, four-
nit à la dite bandé, des montres d'une qualité
innommable, accompagnées de feuilles de ga-
rantie en blanc; à charge par "te vendeur
de les remplir au îmioment voulu ,oe qui à
mon point (de vue est Sn faux en écritures
publiques., , i i { i t '

Voici cbmlmtent stopère la1 Vehîei ï «as afcl-
oo&te Haï- la voie publique une personne «la
bonne poire» on engage la conversation, on
prétend être ntomj entanément dans la gêne,
on insiste sur la nébasàitô qu'il y aura à re-
tourner à la maison, mais n'en ayant pas lea
moyens1 on propose à son interlocuteur, l'a-
chat de sa montre, véritable bijou 'de fatefUe,,
don du papa oui da l'oncle., i ; <

H esét rare que la montre ine SCit pa $ Vendtïei,:
car on feradresse de préférence à des jgens
qui ont le cœur sensible; et On la Vend à quel
prix, 20 .à 25 fr. «valeur marchande 2 à
5 fr.» ie connais des individus qui .se Sont
faït des ioupaéea de 6Q à 1QQ fe de gajn parj
ce moyen. ¦

On a il est vrai la" jJrêcâuIpM 3e "îbîn'drè
à la montre Une chaîne en vulgaire doublé ,qui
eist aussi vendue pour ce qu'elle n'est pas;
le tour est j osé. et l'on va recom^nceir élus
'loin.. 

" '_ i , { - <¦
ïl tiët£$ \e CrOfe, cfalns l'miJéir'ôï a*ràie otasac

laborieuse et honnête, grand temps d'aviser!
à cet état 'de choses, qui est préjudiciable
aussi bien aux oomlnilerçants qu'aux ouvriers,
et les gens qui Isa livrent à ce trafic arrêtés
dans leur besogne. i '¦

Jusqu'à présent fel police efeï defaleutée fS-
puissante, faute de plaîntes formollie  ̂et à parli
quelques amond^ infligées deci* dej,  ̂ 1̂ 3
fraudeurs sont restés impunis.,

eSa QKaUiV *èe»*Ioni8
Cbez les mécaniciens.

Les nouvelles données Ces jotïrs de 1B fia
de la grève des mécaniciens des fabriques
d'horlogerie étaient prématurées car c'est eett-
lemient aujourd'hui qu'a eu lieu l'échange des
signatures mettant fin aU ponflit qui durait
depuis le 20 mai. i \ >

Le travail n'a d'affleuré jpaj3 reoomlmJanciS;
la date de reprise n'étant pas encore fixée
par le syndicat des 'mécaniciens. Les ouvriers
obtiennent indistinctement 50 cent d'augimjen-
tation par jour; la journée de travail est
maintenue conume elle l'est pour les autres
catégories d'ouvriers travailjant dans les laj-
briques de iwjatress

* ' *
' Cefe lagnés ëïaïent écrite  ̂ IOMsoIué noua
aVons reçi| à ce sujet les Tense^spejn î̂ s sui-
vants: ¦ 

; r • .j_j , [ . [ ¦  i
Aujourd'hui1, S 11 ïeureè é. demie, detû)

délégués de$ fabriques de montres et la cony-
mission du syndicat des ouvriers mécani-
ciens ont signé le protocole de la) dernière
assemblée qui eut lieu, entre patrons e* ou-
vriers, lundi passé à l'Hôtel-de-Ville, et qui
établit les conditions de travail suivantes:

Salaire minimum! dé 0 fr. 55 l'heure. Se-
maine de 581/2 heures dès le 1« janvieffl
1908 (quelques fabriques font encojro 59 hes-
r.e|s). i ' ; ' : i

AUgmentaS'on da 50 dentîmès ppi c ïouf m&\
tous les satires payés avant la gjrèm Am-
nistie pour faj ta de grève, i

Le travail sera repris par Ie§ ouvriers ffeë
(fabriquée (environ 35) lundi matilni 19 ''août
Lai grève a duré exactement 13 semaines»
Le recrutement.

Ces jours pajssés onï Su lieS 5 Liai "Cfiaffi-
de-Ponds les opérajtions da reCTuitement 390
recrues se èont présentéeŝ dont 210 la
53,8 pour cent ont été reconnues aptes au
service, 29 renvoyées à' un an, 21 à deux
ans ef 130 exemptées. Sur 48 ajournés, JL2
ont été reconnue aptes, 10 re&Voyés d'un an1,
4 de deux aine, 12 exemptés. Suit 87 incor-
porée, 26 ont été reconnus apteB»; 13 $m?
voyés d'un an d 43 exémptéa. î r

Il n'y * «a aucun incideint ef ftte» feeùx
«5fuî avaient r*çu Isa cifat̂ opa Jfca riguejgr
«3ia «on BBéfeng  ̂ ' ; y " « f  i « t \ fTw

La rédaction décline toute responsabilité quant è
la teneur des communiqués.

La grande fôte fédôratlve de dl-
manche prochain au Reymond.

; 11̂ Fédération deë ouyrielja hOrlogeiB _
Pensé qui! serait bon de réunir uj i jour la
grande famille que nous sommes, non plus sous
la; voûte du Temple français, mais sous celle
du ciel bleu et des ombrages que nous pro-
curent las délicieux endroits qui envirêal-
nent La Chaux-de-Fondlsi. ' '. i

La fête champêtre est Certainement la pluS
propice à l'éclosion des bons sentiments et
Jiajiisse toujours les plus beaux souvenirs dans
nos cœurs. Aussi, après la période agitée
que -vient de traverser la classe ouvrière*
ajloife que le calme S'est fait dans les esprits,
lai Fédération ne pouvait être mieux inspi-
rée en orgalnûsan'6 u|pie granae sortie fami-
lière. Cela nous procurera ̂ 'occasion de reB-
perrefr les liens d'amitié, retremper notre
courage pour liai lutte quotidienne eti déve-
loppeir notre e^priU 

de solidaTité. Nul doute
que cette piapifique démonstration ne lui
Bjtrfnre leS sympathies de toute la population
et qu'elle les lui témoignerai par sa présence
Bju Reymond dimianche prochain. J t '-' ¦

L'éclalt dé la fêta sera rehauissé pat, 1e
bienveillant concouris de la jeune société de
musique ouvrière «La Persévérante» et de
«L'Avenir», qui s'est si avantageusement fait
connaître pap ses sufflcèg au çQjjgours fédéral
de Fribourg* , : f : t , ! , ; _ f

La rendez-Vous eSti fixé S 11 heures du
meitimi devant le looal, Balance 17. Distri-
bution des insignes, puis départ tU cortège
à 11 heures et demie. La cortège est obligaj -
toire pour lies membres de la société. Nous
invitons chaleureusement toutes les sociétés
de la looalilié à pjartkàiper en nombre à cettie
agàppe fiaternelle et à faire figurer leurs
bannières au cortège. — Concert, dès midi,
suc remplacement La société a pris à tâ-
che d'offrir des, affections nouvelles dont)
nous laù&erOuS lai aurptrlse au public. <

Lai partie Sérieuse de la fête sera anssi
représentée pair un |d(iScours dont nious tai-
ion|s le nota! de l'oraiïeuirl pour 1e même moj-
làf. Il y alura enfini toute l'epaofrte de j eux
«Hvers, tombol̂  e|cc, ef â, , , 

J
'

Ea tou& cas, rien ne Sera négligé pouï!
ojssurer spjc nallieirs ei miilieis de personces
qui se rendront a|u Reymtond une journée lafe-
B ĵnt le plus agréable souvenir.

En cjafc de mauvais temps, fe. fêle aeSal £ea>
voyée au dimanche 25 courant i > ¦

Au|oun teVendeur ne seiia toléré sur l'emi-
placeiment sH n'a; sa Eiréajable^. traité avec
le président ' ' i > < ;

n esl recomimialndé dé nie paS laisser on f é -
ieir sur le terrain de fête, dess tessons ou dé-
bris quelconques, mais plutôt de les déposen
Bjn pie d  des muré^ en évitation d'accidents.

ï^ono,, fous a,U Eeymond; dimanche groh
chjajin* * ¦'.•¦ '

Le Comité d'organisation.

(communiqués

Cote de l'argent Sa fr. £*_* m.

Wép eoMeê
MB l'Agence télégraphique mmima»

15 AOUT
Prévision du temps pour demain

(Service spécial de l'Observatoire de Paris)
Chaud et orageux.

La loi militaire
[BERNE., — Dana Un premier arfcîefe intitulai

^Organisation militaire et parti ouvrier», ia
«Œtund» déclare que malgré l'opinion favo-
raMje à la loi de plusieurs chefe socialistes,
tels que Scherrer, St-Gall; Wullschleger, Bâle;
Reimann, Bienne; Briistlein, Berne, il n'y a
aucun doute que. le congrès extraordinaire
convoqué par la parti socialiste à Zoug sa
prononcera à une forfe majorité pour le rejet
de la nouvelle loi; ', '¦> ,

Les socialistes de la ville dé Berne, après
avoir entendu les compagnons Sigg (Zurich)
Meister (Berne)", parlant pour le rejet de
lai loi, Bruatlein et Mtiller, qui recomman-
daient son acceptation, ont voté à l'unani-
mité une résolution par laquelle ils propo-
sent aU comité central çjn parti dé renoncer
ail Congrès de ZoUg, parce qu'il est parfaite,
mtent superflu1 et" porterait préjudice à l'é-
nergje de l'aç,tion du prolétariat ahié

Un drame
_ ZURICH'. — Dans ttné i&iaïson' dis la Galsildi.
mleterstrasse on a découvert jmjercredi ,mort
dans son Ut ,fe nomjmlé Hermann Malz, ancien
tonneilier, âgjS de 60 ans, qui vivait très
retira et que l'oni ne voyait que rarement
Ltt chambre sé trouvait en .grand désordre
et One malle avait été ouverte par effraction,
oe qui ftfi supposer uni crime. Malz aurait été
étrangilé, pois volé. Une enquête est ouvert^,ta celle* g msm M mu wsBbÊm -

Lee noyades
EEENB. '-*> L*Aa)r a fait hier deW -Wtel&t

victimes. Uni pe» atï-desBioqp de l'Elfena^
endroit d'ailleurs interdit VU- jeune garçoit
de dix ans qui voulait .prendre tin baiin, a ét4
emporté par le courant très fort en ce j n f*
mjeint et a (disparu dans les flots. L'après-pojldJ
un accidentVest produit à l'Altenberg, où uns
fillette de six ans .tomba à' l'eau depuis uni
Weàdling, petit bateau plat & tis^e snt l'Aar;
et se noya également „*j a^' .. : ^

ZURICH. — Un jeuSé giarçon',' âgé d'unS
dizaine d'années, ittomimlô Schmitt, vient d'oi.
¦pérer un sauvetage qui fait honneur, à soH
courage et à sa décision.» ,

Quelques entants jouaient an bord de kl
Iimpiiat quand l'un d'eux, âgé de 13 anŝ
tomba dans les flots. Son frère, âgé de neuf
ans, appela au secours, et c'est alors que lej
jeune Schmitt, fils d'un ejmlployé dep C. F. F^à Berne, se jetai à l'eau et réussit à retirer^
saip et sauf, le jeune enfant i • ' ,

Victimes du travail
ST-M0R1TZ. — Dans une carrière située-

près de Stj -Moritz, Une'partie de rocher s'est
détachée subitement et est venue tomber sun
7 Ouvriers italiens (dont 3 ont été taés mvi
le coup et les 4 autres blessés grièvement
ïïfflUsT*' Dno fabrique de dynamite
SFBSLP qui saute.

'DOEMITZ s. ÉLBB. — Je^di mlatan véris î
heures, une fabrique de dynamitie a .sautéj
le. première explosion suivie immédiatement
da trois autres s'est jprodnite dans le magan
sin aux huiles. Tous les habitants de la villa!
ont reçu l'ordre d'évactter leurs maisons da|
peur, que de nouvelles explosions se produi-
sent Environ 80 personnes ont été blessées*
Il ept impossible de fixer le nomlbre des mortgj ;
les ouvriers s'étant enfuis dans toutes lea
directions après la première explosion.

Les événements dn Maroc
ST-SEBASTIEN. — Le colonel Muller esl

iarrivé. D. ai eu 'une conférence avec le înini&i
tre d'Etait, et tous deux o&t r.esdu visite U
ML RevoiL ' , ¦ , ; ,

Le colonel a' déclaré qu'après un cotirl
séjour à St-Sébastien, il ranireraiti en Suisse,
et ne rejoindrait son posta à Tanger, Qf l' eR
septembre probablement

Le colonel Muller se montre 'Ore- réserVfll
diaas son jugement sur les événements ao
tuels, mars fl espère que ceux-ci décideronl
la sultan à facilites rétablissement de la po*
lice au Maroc, r

TANGER. — Le général Drude aVait sohgiî
h] utiliser, les troupes espagnoles à Tangei!
pour la défense de la partie droite de Iaj
ville, imuffisamment protégée par les Fran-i
çais, ïnais il a été informé par le comman-i
dant de la, police espagnole qui précède leS
troupes espagnoles que ses nationaux tn'en-
dent reaster à l'intérieur de la ville poufl
garant i* la sécuiité de celle ci. C'<at S cel ĵ
ajouta le oammandanet espagnol, que doit soi
borner 

^
le rôle de ses Tjroupes, suivant leâ

instructions reçues de son gouvernement Lg
commandant espagnol étsmlt plus âgé que le
commandant Mang'a, ce serait lui qui aurajj
le commandement supérieur de Tanger. ,*

jMW «ecoustitnaiit do 1er ordre de¦¦¦¦ ^̂ i" toute efficacité contre la déperdition
TT-.- 'U; A des forces nerveuses, la faiblesse ner-
K Ull  il i ' V8use et neuraatbéniqae. Résultats
Jl JUll l  t surprenants, suexès merveilleux. Pas

de drogues. — La bouteille •/, de 1,
y——^ ft"« 1*. - Laboratoirs Begner, Kreoz-U__W__m g »ngen. K-8246 12S47-H

wd»e. ^t cwïiyôïsïii! ôâ^Ŝ  ¦

"A 14 mois, Incapable de
marclaer, à 15 mois, elle
marene très bien."

Çotrvillens (Bribourg) a? JulUst igpô,
; " Notre petite Emma avait 14 nloië

et Oe savait pa« encore marcher.
Bile n'avait aucun appétit, eftait
<riste et en fort pitoyable état,
îlTous Ttii donn4>neB de l'Emulsioit
Çcott ert bientôt l'appétit revenait,
l'enfant reprenait gàité et vigueur
et, à 15 mois, marCliait très IMe^T*

JEAN ROSSIKR
Pearqnol elle devint si

Vive, si vigoureuse.

f 

Parce que le procédé
de fabrication Scott,
grâcp à son inimit-
able perfection , fait
de l'huile pure de
f«ie de morue un
produit très di gestible
un fortifiant souve-
rain. Si donc vous

, , âtftfrez »b tenir de sem-
«teWtta! fiables résultats, c'est
5!&S«™« l'B»«l8ion Scett que
in proc«i SMUI vous devez empleayer.
Tel-, z f r. sa et j  {r. Chez fous

les pharmaciens.
MM. Scott * Eowno, Ltd ., Chiasso(Tessin) envoient gratis écliuntilloB contre60 cent, sn timbres-peste

EMULSION
'



pour le 31 Octobre :
•sduatrle 19. Un bel appartement d» 8

gUeas, corridor arec alcôve, enisine et
âèpondances au Sme étage.

Pour le 30 Avril 1908 :
fcftopold Robert 33. 1er étage, appar-

tement de 8 pièces, conviendrait aussi
poar bureaux.

Premier Mars 15. Le magasin occupé
rir 1» coiffeur , avee un appartement de

pièces. -
S'adresser A Madame Dueommun-Rou-

la*. au Arbres. 12844

MAGASIN
à louer p. fln-avril 1908
¦ paniJ nagasin use arriéra-magasin,
IBUIeBent occupé par le Magasin da
(amans situé place ds l'Hôtel-de-Vllle 5.
Qaaftage central. Prix tr. 1900.— S'adr.
| H. Bolto-Undrr, Mloatlar. gag

Chaussures
Voir lea devanture» : 18960-1

ftgftt Bio data HondaX

Leçons écrites «n ĉffiŒ
garanti. Prospectus gratis. H. FRISCII.
expert comptable, Zuricb C 14. R-149-Q

396-16

Attanllntl I ®a désire prendre en
ailCUUUU I pension une fillette |
bons soins. — S'adresser à Mme Bouelle,
Grët-dn-Locle 46. 14314-2

Ttffc lflff AI  AIE1 A Tendre ou à louer ,
UVLU.a.lkmKi. à 30 minutes du Lo-
cle, un petit domaine avec parcelle de
forêt. Entrée en jouissance le 30 avril
1908. — Pour renseignements, s'adresser
cbez M. Fritz Tissot, Jaluse 477, Le Lo-
cle. 14070-1
emmiieuuMea—¦]—n—onum—ne—mas i i i , ¦

lino rinmo ayant déjà fait différentes
UIIC UttUlC parties de l'horlogerie , de-
mande du travail à domicile. 14258-2

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .
Qnmmûliûnn Demoiselle de toute mora-
ÙUUlUlCUCl C. lité demande place com-
me sommelière dans café sérieux. Entrée
le 8 septembre. — Offres sous initiales R.
M. 14211. au bureau de I'I MPARTIAL .

. 14311-2

lonn o flllo allemande, ayaut fait une
UCUllC UUC, année d'école de commer-
ce, sachant un peu le français , cherche
place dans magasin où elle aurai t l'occa-
sion de se perfectionner dans la langue
française. — S'adresser chez M. Charles
Filleux, rue du Progrès 41, an 4me
étage. 14201-2
Pppqnnna de toute moralité se îecom-
rClùUUUe mande pour des journées,
lessives, «curages , etc. — S'adresser rue
du Versoix 5. au ler étage, à gauche.

' 14202-3
Jûiinp f l l lû cherche à se placer de suite
UCUllC UUC pour aider au ménage.
S'adr. au bureau de I'I MPAHTIAL . 14209-2

ÀnnPPTltiA <-)n Perche à placer une
nUJ JlCUUO. jeune fllle pour apprendre
les réglages Breguet ; connaissant déjà les
plats. — S'adresser rue Jacob-Brandt 127,
au rez-de-chaussée. 13977-2

RpmnntlO'PÇ ou 'erm'naBe8 en petites
UClUUUlUgCO ou grandes pièws, ancre
ou cylindre , sont demandes par ouvrier
sérieux et capable. Ouvrage de confiance.
Adresser offres sous chiffres P. P. 14139
au bureau de 1 I MP ARTIAL . 14129-1

Rptnrintpnp aa couraut (le J& p°se ties
ncUlUUlCUl cadrans et de l'emboiiage
après dorure, petites ou grandes pièces ,
est disponible de suite, à domicile ou au
comptoir. 14115-1

S adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

JflllPTI pl iprP Lïue demoiselle se recom-
uUUl lluilCl C, mande pour des journées.
— S'adresser rue P.-Henri Matthey 5, au
8me étage. 14228-1
jormo fllln de bonne famille, sachant
UCUUC UUC la couture, cherche place
comme femme de chambre; à défaut, pour
servir dans une pension. — S'adresser,
sous initiales J. O. 14083, au bureau de
I'IMPARTIAL. 1409S-1

inni'Cnti p On demande une apprentie
fiJjpi CilllC. et une assujettie tailieu-
ees. — S'adresser chez Slme G. Gerber,
rne dn Parc 54. 14199-5
Joimo flllo 0° demande de suite une
OCUUC UUC. jeune fllle de confiance,
pour faire les commissions et travaux de
bureau. — S'adresser sous initiales L.
R, F. 14108, au bureau de I'IMPARTIAL .

14198-4
Romnnt oilPC Deux remonteurs pour
UCUlUULCUl û. petites piéces cylindres
sont demandés de suite ou dans la quin-
zaine. 14292-2

S'adresser «n bureau de I'IMPARTIAL.
fïponpnp Un bon ctiamp leveur-finisseur
Ulf t iCUl . sachant faire le léger est de-
mandé de suite à l'atelier de décoration de
boites or veuve Ch* Hauert-Kullnmnn ,
rue de l'Industrie 9. 14253-2
PmhoîtoîlP 0° demande un bon em-
EiUlUUllcm. holteur après dorure, con-
naissant également le posage de cadrans.
Entrés ds suite ou pour époque à conve-
nir. 14220-2

S'adresser an bureau de I'IMPAHTIAL.
PA ftl pnnnn Bonnes régleuses pour plats
UCglCUaCa. et une pour Breguet sont
demandées de suite à l'atelier de réglages
rue des Tourelles 45. 14305-2

Emaiileurs. TriaS^X
leurs peuvent entrer de suite ou dans la
quinzaine â la Fabrique de cadrans Breit
frères, rue da Doubs 117. 14221-2
PnIk QPTI QO 0Q demande une bonne
l UUOQCUaC. ouvrière polisseuse de boi-
tes or : à défaut pour faire des beures.
— S'adresser rue de la Serre 1, au 2me
étage. 14250-2*
Avivpriij fl Bonne aviveuse peut entrer
nil iCUùc.  de suite dans bonne maison
de la place. 14257-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
DPPPUP Q' (-)n °herohe pour dans la quin-
i/l/l CUlO. zaine, un bon ouvrier et une
ouvrière doreurs. — S'adresser chez M.
Jïschlimann, rue du Progrès 68. 14256-2
Jonnû riar/ifin libéré des écoles trouve-
dOllUB gttl VUU rsit place d'apprenti com-
mis dans bonne maison de la place. Ré-
tribution dès le commencement. 14262-2

S'adresser an bureau de I'IMPAHTIAL.
Innponfïa polisseuse de boites argent
ayyi CllUO «st «iemandée. Rétribution
1 fr. par jour pour les deux premiers
mois et 1 fr. 60 après deux mois. — S'a-
dresser à l'atelier Paul Jeanrichard, rue
de la Loge 5 A. 14235-2

Commissionnaire. uSHura _.
(sUigent et actif, est demandé pour faire
Isa commissions dans an bureau, entre
ses heures d'école. Préférence sera donnée
t jeune personne habitant dans le quar-
tier de fOuest — S'adresser rue Jârdl-
nlère 114, ta Sme gtage. 14255-8
CanvonrA ™ demandes, pour le £035,aci ïaUW. dans petit ménage, bonne
Slle sachant tout faire. — S adresser &n̂tSdm m - -  »*,$$

Pjlln On demande tins fille pour aider
nilu. à la cuisine ; pourrait entrer de
suite. Gages, fr. 30 par mois. — S'adres-
ser rue de la Serre 39, au rez-de-chaussée.

14286-2

Pî ll p On demande de suite une bonne
rillc. fuie sachant bien faire les travaux
du ménage. Pas besoin de cuire, ni'de
laver. Gages, 30 fr. —• S'adresser rue du
Marché 2. au ler étage. 14206-2

lûèltl û flllo On demande de suite une
UCUll C UIIC. jeune fille de toute mora-
lité pour aider aux travaux d'un peti t mé-
nage. — S'adresser rue Numa-Droz 53, au
2me étage, à gauche 14244-2
Tlnmaotirmo Bon domestique eipori-
JJUulcall^UC. mente, est demande de
suite. 13843-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.
Cjnjnnpnnn On demande de suite une
Cilll SoCUoe. bonne finisseuse de boites
or. — S'adresser rue de la Serre 25, au
2me étage. 13?08-4*

Ipil Tl P flllo de î" à 17 ana serait occu"UCUUC UUC pée dans une bonne famille
à Lucerne, ponr aider au ménage. Bon-
ne occasion d'apprendre l'allemand, vie
de famille, leçons. 7628-48*

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

VISITEUR ***£?£_ :
naissant bien l'échappement
et si possible la montre com-
pliquée, est demandé par la
Maison A. LU GUIN & Co,
Montbrillant 1. 14001-1

AphPVPJlK d'échappements. — Quel-
nuUGIGUli) ques bons acheveurs après
dorure trouven t occupation régulière. —
S'adresser Fabrique Graizely & Co.

13966-1

RiimitiûP et joaillier- sertisseur
D1JUUUB1 8ont demandés à l'atelier J.
Bonnet. Bois-Gentil 9. 14110-1
Qantj CCPllP Oans un atelier hors de la
UGl llDoOUl. localité, on demande un
ouvrier sertisseur à la machine qui pour-
rait être intéressé s'il possède un peti t
capital. Bel avenir pour jeune homme sé-
rieux. — S'adresser, sous initiales O. M.
14072, au bureau de I'I MPARTIAL. 14072-1

PfllkçPlKP ®" demande une bonne
rUU ooc Uolj . polisseuse pour la cuvette
or. — S'adresser à M. Henri Hanni , rue
du Doubs 137 bis. 14117-1

TlpPillflllPll ÇP *̂ n dstnaa,:ie une ouvrière
ncUaUjUCUoC. connaissant si possible le
décalquage du cadran métallique. Entrée
immédiate. — S'adresser rue du Doubs
n" 67. 14101-1
fln Aamanda de suite un ouvrier sa-
UU UCUlaUUc chant travailler à la ma-
éhine à lapider et polir les pierres. —
S'adr. Fabrique d'assortiments J.-Arnold
Calame, rne de la Paix 5. 14121-1

TlonsAf QAIIA OU jeune dame, ayant
•UUlUUlSUllU déjà si possible tra-
vaillé aux cadrans d'émail, trouverait de
l'occupation dans un petit ateUer. Mora-
lité exigée. — S'adresser rue du Doubs
77. au 3me étage, à srauche. 140118-1

Ppaypnn au courant du miliefeullles el
Ul Ai G 111 du champlevage di possible ,
est demandé de suite, comme coup de
main ou entièrement. — S'adresser rue
de la Serre 13, au 4me étage. 14100- 1
PAdipiiren On sortirait réglages plats. —
UC gLCUoC S'adresser au Comptoir Ri
chard-Ding. r. de la Promenade 3. 14122-1
A nm'pnti ferblantier. — On demande
njjyiCim de suite un jeune homme de
14 à 15 ans, fort et robuste, comme ap-
prenti ferblantier. 14127-1

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAI..
fln Hormnrlo cocher pour hôtel de mon-
UU UCWdUUB tagne, cocher pour la
ville (90 fr. par mois), manœuvres, do-
mestiques de campagne (40 à 50 fr. par
mois), un bon commis connaissant l'éta-
blissement, devis, métrés et l'architecture,
repasseuses, sommelière, commission-
naire, cuisinières, fille de enisine. — S'a-
dresser Bureau de placement, rue de la
Serre 16. 14112-1

Commissionnaire. a££ïïï£SF
une jeune fille ou un jeune garçon libéré
de l'école. — S'adresser au comptoir, rue
Léopold Robert 78, au 3me étage. 14071-1

QanvQirh) Madame Vuilleumier , 21,OBI vaille. ru8 Léopold Robert, de-
mande une jeune fille de toute moralité ,
bien au courant des travaux d'un ménage
soigné. 1*231-1

VJPFV flnfP connaissant tous les travaux
«Cl lûlllo d'un ménage soigné, est de-
mandée. Forts gagea. — S'adresser rue
Neuve 2, au ler étage. 14233-1
Iplino ï ï i l l p  On demande de suite une
UCUUC 1U1C. jeune fille allemande, ro-
buste, pour aider au ménage. — S'adres-
ser rue de la Serre 71, au ler étage.

1W6-1
lonno flllo 0Q demande une jeune
UtUUC UUC. fille sérieuse, connaissant
couture, repassage , service de chambre,
auprès de deux enfants de 6 et 7 ans.

b'adr. au bureau de I'IMPAHTIAL. 14076-1
Rpjirfpu On demande un garçon, libéré
UGl g Oi . des écoles, pour la garde du
bétail. — S'adresser à M. Louis Matile ,
aux Crétêts. 14099-1
—¦—¦—ii———glMBWIHIMMM

Aniiii nfpmpnt ?m m l è̂n> àfl|J |](li l&l!IMIl. louer pour le 1er sep-
tembre ou plus tard, un bel appartement
moderne dans le haut de la ville , 5 cham-
bres, pius chambre de bonne, de bain ettoilette , vèrandah fermée , balcons , chauffa ge
central , électricité , jardin d'agrément. —S'adresser au magasin d'H orlogerie- Bij ou-
terle Sagoe-Juillard, rue Léopold-Robert 38.

12809-13
flhamh l'l» A iouar de suite, une joUeUUaUlUrO. chambre meublée. — s'adr.
nu du PrsmiM Mus 10, au 1er étage.

nhamTina - Ionef de suite une chant*
UUOU1U10. bre meublée, 4 monsieur tra-
vaillant dehors et solvable. — S'adresse!
rue du Premier-Mars 15, au Sme étage, â
droite. 14252-8

i .

rii iimhna A. louer de suite une cham»
UUdUlUlCi bre meublée, à 1 ou 2 mes-
sieurs solvables et travaillant dehors. —
S'adresser de midi à 1 h. et dès 6' , h. le
soir, rue des Fleurs 9, au ler étage, à
gauche. 14203-2

Phanihna A louer une petite chambre,
UUaiUUlC. située près de la Gare, avec
1 lit à 2 personnes , à monsieur tranquille
et travaillant dehors. — S'adresser rue
Jardinière 84, au Sme étage, à gauche.

11224-3

fhnmhpo A l01ier UQe iolie chambre
UllalllUl C. meublée, à un monsieur de
toule moralité et travaillant dehors. —
S'adresser rue de l'Industrie 9, au Hma
étage. 14251-3
PhamflPû A louer, dans maison d'or-
UUaUlulCi dre, beUe chambre meublée
et indépendante, à monsieur sérieux et
travaillant dehors. — S'adresser rue Nu-
ma Droz 93, au rez-de-chaussée. 14226-2

Phfltnhro A louer de suite une magni-
tyllÛUIU. C. fique grande chambre à deux
fenêtres ; au besoin, peut servir pour bu-
reau ou sociétés. 11474-45*

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

A
lnupp un beau premier étage de 3 ou
1UU01 4 pièces, situé c au Succès »,

quartier des Fabriques. 14130-5*
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

I Affamant Pelit logement de 2 pièces
UUgCUlCUl. et dépendances, au 8me
étage, à louer pour le 1er novembre, à 2
personnes de toute moralité. Maison d'or-
dre. — S'adresser au bureau de I'IMPAR-
TIAL. 13844-5*

Appartements. ÎA'ffi ,11, !!
Numa-Droz (partie Ouest), quelques appar-
tements de 3 grandes chambres, grands
corridors , gaz Installé , cour, Iardin. Pro-
ximité du quartier des fabriques, de la
Poste et de la Gare. — Gérance L. Pô-
caut - Michaud , rue Numa-Droz 144.

13101-21*

Ponr le 30 avril 1908, l£a S
bert 58, appartement de 4 rdèces et dépen-
dances. Prix modéré. — Sadresser Etude
Kunr. Wille. avocat. 10893-28*
Unriaoïn pour tout genre de commerce
ulaguiMU ou industrie est à louer de sui-
te. — Conditions avantageuses. 7810-34*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

I flPal A l°ner. P°ur le 30 octobre 1907,
UUudl. nn local avec remise, utilisé de-
puis nombre d'années comme atelier de
ferblantier; conviendrait également pour
un autre métier. — S'adresser rue du
Collège 8, au 2me étage. 9401-38*

A lnnPP de suite ou éP0<Iae i convenir,IUUCI un logement de 8 chambres,
balcons et dépendances, rue Léopold-Bo-
bert 142 ; pour fin octobre, plusieurs loge-
ments de a ei 3 chambres, même massif.
S'adr. à M. A. Barth, D. JeanRichard 27.

246-48

fhfimhPP A louer, de suite ou époque
VIUulUUl C. à convenir, une beUe cham-
bre meublée, à un monsieur de toute mo-
ralité. — S'adresser rue Numa Droz 11,
au 1er étage. 14119-1

flhîimhrp ^
ne demoiselle offre à par-

UUaiUUlC. tager sa chambre avec dame
ou demoiselle honnête. Prix : 10 fr. par
mois. — S'adresser rue de l'Industrie 21,
au ler étage, à gauche. 14135-1
1 T

Oa demande à loaer SS^81,^ment de trois pièces, avec lessiverie el
pendage, si possible dans le quartier da
Grenier. — S adresser sous initiales A.B.
l î'ilto. au bureau de I'IMPARTIA L. 14230-2

Oa demande i\ louer ?oburé.,9un &
gement de deux ou trois nièces, aveu
bout de corridor, pour nn ménage solva-
ble. — Adresser les offres sous chiffres
J.D. l l'i'ii), au bureau de I'IMPARTIAL.

14229-2

MAnarfo de deux personnes, cherche à
lUCUttgO louer, pour le 30 avril 1908, joli
appartement moderne de 3 pièces, situé
au soleil et dans maison d'ordre et tran-
quille, de préférence quartier au-dessus
de la Place de l'Ouest. — Ecrire sous
chiffres A. B. 11157 , au bureau de l'Iu-
PABT1AL. 14157-3

Ofl taflJe à lofler Ti^To.
— S'adresser rua A.-M. Piaget 47, à W.
H. Collomb. 14132-1

Oa demande à acheter r^Te™'™
balancier ancre. — S'adresser ches M.
Lampert, rue des Terreaux 20. 14242-2

Oa demande à acheter «̂0-res usagés mais en bon état. — S'adres-
ser chez M. ileyer-Franck, rue du Col-
lège 19 et Place Dubois. 14222-2

Pfllî ÇÇArfA HP On demande à acheterrullbiHUjU Ul.  un réchaud a gaa pour
replacjuer les fonds, ainsi qu'un tour avec
renvoi. — S'adresser chei M. LeuthoM
rue de la Balance 6 A. 14345-2

I L e  
grand magasin d'horlogerie iSagne-Juillnrd, rue Leiopold-Robert j

33 est acheteur de 20 Pendules é
iicnchàteloises. 3787-21 ;

* ¦̂¦—n———n——¦—en: '

On demande à acheter %*__?**
rines, de préférence des jumelles li'offlciei
— Offres avec prix, sous initiales A. S
I4Q85. au bureau de I'IMPABTIAL. 14085

Oa fenÉh à acheter £s^_ut
teur de comptoir et une Layutte.

S'ad. au bureau de I'IMPABTUL. uioa '

Pâturage de Bellevne, Bas-Bonslonr
DIMANCHE 18 AOUT 1907|

Grande Kermesse
organisée par

L'Ancienne Section, L'Union Chorale
La Société de Secours mutuels Italienne

avec le concours de la 14347-3

Philharmonique Italienne
Programme très varié : Productions gymnastiques diverses. — Chœurs.

— Morceaux de musique. — Grand nombre de jeux nouveaux.

Consommations de premier choix.

Ancnn revendeur n'est admis sur l'emplacement de la fête. a-6201-c

Grande Tombola
de la 10538-20*

Musique otx^x-ière LA PERSÉVÉRANTE
a = Tirage en SEPTEMBRE -
¦ - ' 1er Lot 1 chambre à coucher fr. ÎOOO

Sme » 1 ameublement de salon. • 650
Sme » 1 bicyclette » 350
4me • _ secrétaire » X50
Sme » fl régulateur (umerit atkédnlt) » 1 SO
denier » fl dîner » 100

Billets dans les principaux établissements de la Tille

+ 
PfiQRT MORT i

anx Ponaùes et â tantei la vennise a
La FOLCURINB foudroie les punaises avec eouvéea , gros Cafarda de cuisine.

ftices , Pucerons, etc. La Fulgurine préserve infailliblement fourrures, laines,
tapiaaerie», uniformes, etc., des Gerces. C'est la seule poudre qui ne perd jamais
M lovée et dont on peut garantir l'efficaci té absolue. Ne salit pas. Aucune mauvaise
aéaor. Contient 3 fois plus que les poudres étrangères beaucoup moins sûres. — Pa-
r: i fr. 1.— et CO et., en vente i. la Grande Droguerie J. B. Stierlio, Place

Marché 2, ches M. A. Winterfeld, rue Léopold-Robert et à la Droguerie Christ,
aa LOCKE. 14335-18

% «11* f6C ^̂ L^̂ ê̂ £vrt̂  %

\ m̂ _̂_̂  ̂ ^

X ^i **0̂  CONFITURES
Papier parchemin, en feuilles à 85 et 20 c

la teii111 e.

Atelier à louer
as m-de-ehaussde, avec bureau, cuisine
et cave, pour le ler octobre prochain. Gaz
et électricité installés. 9687-33*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

IMPRIMERIE
7W. GRADEN

6, rae Jaquet Droz 6.
BUIXETIÏV9 d'Expédition»

DÉCLARATIONS pour les Douanes
avec impression de la raison sociale.

0514-81

GRANDE ÉCONOMIE obtenue parle

Mj SA9S L̂tS.-m T*ihJBS ?i&
1S663-3 de THORLET
r ¦¦¦¦ nuil » ¦¦¦ spécialement pour
JSES%3A_ T_ % *lorer et engra eser
i
^̂

SpgSL  ̂ Isa 
VEACX

) suivant

ra^̂ Jî ^g*3 eipérimentéa, U vaut
•\V* r7&SSV f f [  beaucoup mieux que'LmJ/kW /̂À U LACT"<A. 40 an«
^^^^^BlH 3 -̂'̂  i9 «« deait
^ v̂Tfr>iaflrlB En vante ches M.

Ooaox-ile-Pooda.- M. aBNAOO, kooMu



capable, est demandé pour diriger une
fabrication d'horlogerie soignée, j— En-
voyer offres avec références, sous chiffres
P. 8487 X., à l'Agence Haasensteln et
Vogler, à Genève. 14349-2

AVIS
SUS Entrepreneurs et Maçons t

QUI se chargerait d'entreprendre envi-
ron 150 m8 de mur et divers. On remet-
trait en paiement, si possible, un magni-
fique terrain entouré de constructions. —
S'adresser par écrit, sous W. H. 14344,
au bureau de I'IMPARTIAI,. 14344-3

On demande à acheter un moteur élec-
trique de 1 HP, usagé mais en parfait
état. 14350-3

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

M il BÀBBIEB, notaire
rae Léopold Robert 50.

A LOUER
pour de suite ou époque à convenir :
Terreaux 8. Sme étage de 3 ebambres,

cuisine et dépendances. 13812-5

Rocher 11. ler étage de 4 chambres,
cuisine et dépendances.

Rocher 11. ler étage de 8 chambres,
cuisine et dépendances. 13813

Charriére 19a. 2me étage de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. 13814

Charriére 23. Bez-de-chaussée et ler
étage de 2 chambres chacun, cuisine et
dépendances. 18815

Arêtes 24. 2me étage de 3 chambres,
corridor éclairé, cuisine et dépendan-
ces. 18816

Ronde 25. Pignon de 2 chambres et
cuisine. 13817

Parc 33. 2me étage de 2 chambres, cui-
sine et dépendances. 13818

Pour le 31 octobre prochain :
Industrie 7. Rez-de-chaussée de 3 cham-

bres, cuisine et dépendances. 13819

Progrès 9a. Bez-de-chaussée de 8 cham-
bres, cuiaine et dépendances.

Progrès 9a. 2me étage de 2 chambres,
cuisine et dépendances.

Progrès 9a. âme étage de 2 chambres,
dont 1 à feu et dépendances.

Progrès 9b. Bez-de-chaussée de 2 cham-
bres, cuisine et cave. 13820

Promeuade 12. 2me étage de 8 cham-
bres, cuisine et dépendances. 18821

Petites Crosettes 17. ler étage de 2
chambres, alcôve, cuisine et dépendan-
ces. 13822

Fritz-Courvoisier 53. ler étage de S
chambres, alcôve, cuisine et dépendan-
ces. 18823

Nama Droz 58. Pignon de 2 chambres,
cuisine et dépendances. 18824

Pour le 30 avril 1008 :
Parc 83. 2me étage de 8 chambres, cui-

sine ét dépendances. 13825

Cartes postales illustrées SSSS&

BBB ? OH ? HN9SBI

Prof. ag. 14380-1

jusqu 'à demain Vendredi , à midi

Employé Je bureau
La maison W. Ou m mol fils, fourni-

tures d'horlogerie, à La Ghaux-de-Fonds
demande pour de suite un jeune homme
sérieux ayant si possible déjà travaillé
dans la partie et connaissant les travaux
de bureau et la machine à écrire. Inutile
de se présenter sans références sérieuses.

14373-3

Enchères
p ubliques

Il sera vendu aux enchères publiques
le mercredi 21 Juillet 1907, dès 9
heures du matin, devant le magasin
de coiffure rue du Marché 5-a, ou
rue Léopold-ltobert 12 des marchan-
dises consistant en parfumerie, savonne-
rie, cravates, articles de coiffeur, des
meubles de magasin consistant en ban-
ques, vitrines, un canapé, des chaises,
fauteuils, glaces, un grand lavabo à
3 places avec vitrines, glaces, 2 ta-
bles et d'autres articles.

Office des Faillites ,
H-6205-Q Le Préposé,
14861-3 H. HOFFMANN.

Comestibles A. STEIGER
4, rue de la Balance 4,

TRUITES, OMBRE du Doubs
PALÉE, BROCHET du lac.
PERCHE, Poissons blancs.

LIMANDE, MERLAN
CABILLAUD

PIGEONS POULETS
CANNETONS de Bresse

14362-2 Prix très avantageux.

BMWHBBMBBi
.A. remettre

à Genève
flnfli RrnccOPÏa îaartier industriel. —UalC-DI abOCllC Clientèle assurée. Fa-
cilités de paiement. — S'adresser à M.
Dinégro, courtier en vins, Beau-Site 4, à
Genève. HC-145:J8-X 14348-3

A vendre ou à louer
à. St-Aubin

Propriété
de Campagne

comprenant grande maison d'habitation
et jardin avec beaux ombrages. Eau.
Electricité. H-5004-N

Couyiendrait pour pension
S'adresser à M. J. LANGER, à Saint-

Aubin (Neuchâtel.) 13245-3

Banque de prêts sur gages
_ua Sécurité Grénêrale

2, RUE du JHARCHÉ 2.

Prêts sur bijouterie, horlogerie,
meubles et tous articles.

Prêts sur Titres et garanties.
Renseignements commerciaux.— Con-

tentieux et recouvrements. — Gérances
d'immeubles. 1534-130

¦ l i  ¦¦ Un jeune verrat
iiTTOfîïIûSî vicieux s'est échap-
ef lLLuI lLIUl la  P.é de ma porche-

rie. Pour éviter
tout malheur, je prie les personnes tqui-
pourraient le faire de me renseigner au
plus vite. 14359-3

Auguste JOLY, aus Prélats, prés
Les Bois.

MoniliciflP connaissant bien les machi-
UlClilllMcl nés et travaillant depuis 11
ans dans grande usine mécanique du
Jura-Bernois et étant contre-maître de-
puis 2 ans, cherche place de contre-maî-
tre ; à défaut ouvrier dans bon atelier de
La Ghaux-de-Fonds. — S'adresser sous
initiales P. B. 14320, au bureau de
I'IMPARTIAL. 14320-3

DomnntarfOO ou terrninages en grandes
nomUlHUgOù et petites pièces, ancre et
cylindre, sont demanndés pour faire à do-
micile ou au comptoir, pour maison sé-
rieuse, par ouvrier capable et conscien-
cieux. 14855-3

S'adresser?au bureau de I'IMPARTIAL.

Pnll'cQpilOO Une bonne polisseuse de
1 UllooGUoC. boites et cuvettes entrepren-
drait encore quelques douzaines de finis-
sages et cuvettes, ainsi que des avivages.
— S'adresser rue de l'Envers 14, au 2me
étage. 14314-8

KccnîpfHA désirant apprendre le fran-
auiiuJCUlo çais, cherche place pour la
prochaine saison chez une Tailleuse pour
dames. — S'adresser i Mlle W. Frei,
pension Gagnebin - Marchand , rue du
Nord 61. 14337-3

JplinB hiimmo marié, demande emploi
UCUUC UV1U1UC quelconque pour tous les
jours, dimanches et fêtes pour travail de
cantine. — S'adresser rue de l'Hôtel-de-
Ville 37, au magasin de légumes. 14340-3

LCflEppenieDtS . cre fixe Jeet demandé.
— S'adresser à M. Ulysse Monnier, rue
Jaquet-Droz 45. 14334-3
Pûppûnçn Une bonne perceuse de ca-
IClyCUoC. drans est demandée dans un
petit atelier. Bon gage. Moralité exigée.
— S'adresser rue du Doubs 77, au 3me
étage, à gauche. 14325-3

DnPPnP ^
on ouvr'

er pour ouvrage soi-
1/Ul CUl . gné est demandé de suite. —
S'adresser à l'Atelier de dorages G.-A.
Rode, rue Jaquet-Droz 47. 14315-3
li pnnnrin On demande de suite un ou-
Ul ul CUI ¦ vrier graveur bien au courant
des millefeuilles bonne quai. té. — S'a-
dresser â l'atelier Frei, Wintsch & Cie,
rue du Signât 8. 14378-3

Qanf jçcûnp ou sertisseuse au courant de
ÛOl UùùCUi la machine « Hauser » trou-
verait place de suite ou dans la quin-
zaine. 14345-6

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

RpdlflrfOC nlfltc Bonne régleuse, très
UDgiagCd pifUO. soigneuse, trouverait
à se placer de suite. — S'adresser à la
Fabrique Marvin , rue dn Parc 106. 14364-8
DArflnnonQ Deux régleuses pour Bre-
UogloUùCD, guet bonne qualité, dont une
capable de tenir la lanterne, sont deman-
dées par la Maison A. Lugrin & Go.,
Montbrillant 1. 14367-3

Commissionnaire. 8une un j ?unedhome
me comme commissionnaire. — S'adres-
ser chez MM. Eggimann et Beiner, rue de
la Serre 61. 14310-3

Commissionnaire. r̂atS
pour faire les commissions entre les heu-
res d'école. — S'adresser caez Mme Gau-
thier, rue du Parc 92. 14322-3
fin HnmonHn des cuisinières, servan-
Uli UClildUUC tes, filles de cuisines.cas-
seroliers, charretiers, etc. — S'adresser
au Bureau de Placement, rue Fritz-Cour-
voisier 20. 14375-3
rjnrnn ou demoiselle sachant travailler,
L-'ulllU est demandée pour sortir au do-
rage et divers ouvrages. — S'adresser
Fabrique A. Lugrin & Go., Montbrillant 1.

14368-3
A nnnprtfj maréchal est demandé. — S'a-(iypl cllll dresser chez M. Bernath, rue
de la Boucherie 6. 14363-3
fi nriPOnfip repasseuse est demandée dettpj llGUUO suite.—S'adresser ches Mme
Marchand, rue de la Place d'Armes 1.

14353-S

Puîc in ieàpA Une famille suissevj Ul&Hliei C. habitant le Caire
désire une cuisinière. — Gages SO (r.
Voyage paye. Engagement à partir du 1er
Septembre. — Adresser les offres soui
F. 6204 C, [à Haasensteln et Vogler, La
Chaux-de-Fonds. 14365-3

Un jenne homme blJ\Lt :̂£\
demandé dans un établissement de la lo-
calité pour divers petits travaux et quel-
ques commissions. 14321-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

.Tanna duppnn de i5 a i6 aus e8t ae'UCUUC galyull mandé pour être occupé
dans un petit comptoir, pour faire la ren-
trée de l'ouvrage et divers travaux.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 14343-3
ï nnïiûnf jû On demande une jeune fllle
appl Cllllvt libérée des écoles, comme
apprentie pour cadrans métalliques. Ré-
tribution de suite. —- S'adresser chez M.
Georges Dubois, rue du Nord 75. 14371-3

PnrtPHP Aa nflin 0n demande un jeu-
rUl lCUl UB (1(1111. ne garçon honnête,
libéré des écoles, comme porteur de pain.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 14841-ï

8 g _ pour le 31 oe-

il Si lS lPP **»breprochain
eO ËV&lyl nU l°gement

de 3 cham -
bres, cuisine et dépendances.

S'ad. au bureau de I'IMPAHTIAL. 14281-9

Annartamont A louer un appartement
ajipttl IClilCUl. de 3 chambres, cuisine,
grand corridor, situé prés du Collège de
l'Abeille. — S'adresser à M. Joseph Laz-
zarini, rue Numa-Droz 122. 14316-8
Phamhno A louer une chambre meu-
UMUIUIC. blée. — S'adresser à Mme
Emma Kocher, rue de l'Industrie 26.

14342-3

fhemhnn A louer pour le 20 août une
UlldlliUlrj, belle cnambre meublée à 2
fenêtres. — S'adresser chez M. Benoit
Walter, rue du Collège 50. 14338- 3

Phamhpfl meublée à louer de suite à
UllalllUl G monsieur solvable et travail-
lant dehors. — S'adresser rue du Nord
147, au rez-de-chaussée, à gauche. 14352-8

Ph amhpo A louer de suite une magni-
UUallIDlP. fique grande chambre a 2
fenêtres, à des personnes tranquilles et
solvables. — S'adresser rue de l'Indus-
trie 26, au 2me étage, à gauche. 14357-3
Phamhro A louer pour le 20 août, une
VllaiUUlC. chambre meublée, à 2 lits, à
2 messieurs travaillant dehors. — S'adres-
ser rue du Progrés 18, au ler étage.

 ̂
14377-3

On demande à loner î_ ?__ \ g_ \:
de chambre non meublée. — S'adresser,
le soir après 7 heures. — Le bureau . de
I'IMPARTIAI, indiquera. 14323-8

On demande à loner Cp âS??
logement situé rue de l'Envers. — S'a-
dresser sous R. S. Poste restante. 14872-8

One institutrice M Ï̂Œ
meublée, située à proximité du Collège
de l'Ouest. — Adresser les offres a Mlle
L. Golaz, à FLEURIER. 14856-3

On demande a acheter fjJïïïïîS
XV, peu usagée et en parfait état. 14868-8

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
A la même adresse, à vendre 300 mor-

ceaux de musique en 3 volumes. 

Fournitures. J t̂."*̂nitures d'horlogerie , telles que aiguil-
les, cylindres, roues de cylindres, balan-
ciers pivotes, pierres, etc. — S'adresser
rue Jaquet-Droz 11, au rez-de-chaussée, de
midi à 1 h. et le soir dès 6 '/, h. 14358-3

On demande à acheter ï.uiîK"«
bon état. — S'adresser rue du Premier
Mars 10, au 1er étage. 14370-8

On demande à acheter aJSSE
mais en bon état. — S'adresser chez M.
Camille Maire, rue du Progrès 101, au
ler étage, 14107-1

On demande à acheter £ssgs£
tifs avec layettes, pour horloger ; on
achèterait également des outils pour hor-
logerie. Payement comptant. — Ecrire
à M. B. Matthey, rue Daniel JeanRichard
25, Le Locle. 14118-1

On demande à acheter _ %£_»&;
des chaises et différents meubles de mé-
nage. — Offres avec prix sous chiffres O.
B. 14113, au bureau de I'IMPARTIAL.

14113-1«i,»IIHI,mil im imi.mi—vxj i——__ ^Bm——TrB-——a

Â ynnrlnn d'occasion un harnais & la
I CllUl o française pour voiture. Prix

très avantageux. — S'adresser à M. Jean
Wessner, rue de la Ronde 23. 14339-8

RriptlPP Pour cas imprévu, à venure
UUU11C1 ¦ beau rucher (système Burki-
Jeker), comprenant 7 ruches avec récolte,
plus tout le matériel pour apiculture. —
S'adresser à M. Ch. Rufenacht, rue de la
Paix 59. 14318-4
ï nfimijfâo A vendre jolie pendule neu-
iilillljUlluo, châteloise garniture bronze,
bahut sculpté, étain, glace, gravures, etc.,
etc. — S'adresser rue Fritz Courvoisier 2,
au ler élage. 14354-3

À TTprerj nn faute d'emploi, une belle pous-
I CllUl G Sette à trois roues et une ta-

ble de cuisine; le tout en bon état.
S'adresser rue du Parc 92, au 2me étage,

à gauche. 14376-3

A nonrlpo M' propre, complet, a deux
ICUUI C personnes, crin animal, fr. 79,

plus, deux grands établis. — S'adresser
rue de la Serre 38. au 2me étage. 14369-8

A npnrlpn d'occasion un beau piano
I CllUl C neuf, cordes croisées, cadre

de fer, etc., grande ampleur de son. On
céderait comme prime un magnifique al-
bum de 90 à 100 morceaux des meilleurs
auteurs. 14379-8

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

A VPTlflPP piusieurs burins-fixes, roue,
I CUUl C renvois, tour de mécanicien,

étaux et différents outils d'horlogers. —
S'adresser rue Fritz-Gourvoisier 2, au ler
étage. 14360-3

À nonrlnû deux machines à régler (nys-
l CUUl C tème Paul Perret) , 1 une avec

étui (20 fr.), l'autre, 15 fr.; un fourneau
en fer presque neuf (16 fr.); une vieiUe
commode (5 fr.); uue maUe très soignée à
compartiments et divers outils d'horloge-
rie. — S'adresser rue de la Côte 16 (Place
d'Armes), au 2me étage, à droite. 14207-2

Dnnn Vont Dali Pour cause de santé,
lUUl rUUl'Oall. à vendre une paire de
souliers et culottes foot-ball , très peu usa-

f
és. Prix modéré. — S'adresser rue de la
'aix 74, au rez-de-chaussée. 14225-2

ftnnaejnri I A vendre, faute d'emploi, 15
UwvuoHlU I stores très peu usagés, en
bois vernis. Prix avantageux.

S'adresser chez M. Jeanrichard, rue de
la Charriére 2 bis. 14247-2

SlnAoeinn «• vendre taute u em-VbbdeSlUU. ploi ; 1 paire bottines
jaunes pour homme (n* 42,6), 1 réchaud
à gaz 3 trous, 1 paletot avec gilet che-
viotte ; le tout à l'état de neuf. 14240-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A r/pn d PO les œuvres complètes de Vic-
ï CUUl G tor Hugo, compredant 70

volumes brochés, ayant coûté 140 fr., cé-
dés à moitié prix. — S'adresser la soir
après 7 heures, rue de la Paix 37, au 3me
étage. 14223-2

A vpniipp un Petit oliar * p°nt- — s'a_
IGUUI G dresser au bureau de I'IM-

PARTIAL. 14288-2

fillî llnnhonPO achetez le Burin MAGIC,UlUHUUUGlll b, l'incassable, chez M.
Paul Jeanrichard, rue de la Loge 5a.

9050-80

A ïïûnriP û Bottin aUemand c Deutsches
I CUUI C Reichs Adressbuch Rud.

Mosse 1906». Bonnes conditions. — Of-
fres sous G. L. Case 1319, La Chaux-
de-Fonds. 12667-14»

A çprefjpp une beUe poussette blanche,IGUUI G 4 4 roues, ayant très peu
servi. Prix avantageux. Plus 60 litres.—
S'adresser rue Neuve 12, après 7 heures
du soir. 14034-1

A çpnHpp bicyclette Terrot, roue libre,
IGUUI G avec 2 freins, peu usagée. —

S'adresser rue Jaquet-Droz 16, au Sme
étage, de 6 1/, à 7 heures du soir. 14081-1

Snccès journellement renforcé 1
LE GRAND

/ * -*m Mf aBiM «
Place da Gaz, Chaux-de-Fonds

Ce soir 15 Août, à 8'/, h.
SOIRÉE DE

GALA-SPORT
Nouveau programme. H-6111-C

Nouveaux débuts.

Vendredi 1G Août, à S'/i h.

SOIRÉE DE

Sali - Parade
avec programme sensationnel

Chaque Jour, 14346-1
Programme nouveau

Location des billets : Magasin de
cigares Walter Barbezat, Léo-
pold-Robert 25, jusqu'à 6h. du soir.

—&MI_m___— V——m5m_1_———mB—<i ml m-mt —

S A VENDRE BELLE MAISON S
X MOOER NE,située dans le haut de la Y
X ville. Occasion avantageuse. Ecrire X
g s. B. L. 378B. à I'IMPAHTIAL . 3785-8 jjj

$ SAGNE-JUILLARD 5

5 
Bijouterie contrôlée 1

Or «t Argent. Snnli rHuclitw de prit 2 Q
m————___—_——_——^^m___—____ WBB—_m)

A frAnArA t fortes machines * p«t>
a VOUlU O Mr pour faiseur d'état*
Îefl , pendulerie ou mécanictan outilleor,

machine à polir les arbres, quelque»
portes-filures et renvois ; le tout eet neral
et sera cédé & la moitié du prix de Uo
ture. — S'adresser & M. 6. Vuithier. n»
des BiUodes 69, Locle. 14092-1

Lapidaire. . tsK VSSSSTI
meule, des bagues, boulets, balance et
différents ouUls piour graveur. — S'adres.
ser rue Nnma-Droz 77. 14108-1

jtagrrsii A ïendre bu0 ,̂
fiPSraBià '* wm_ vache, toute prête ï

vS£fea1̂ )jy\SI vêler. — S'adresseï
i» /nï à M - CharleB Wui*"•MliWr B̂ifcuJT yr leumier, Conver»-

*» « »̂ mm_ -_ Tj %. Bamean. 14188-1

A OûTldra un ca-D3-P è' un lii d'enfant,
I CllUl C Une chaise à transformation,

une chaise de piano, un coucou, une com-
mode. 14120-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A vendra Pour cas im Pré™. une m*"ICUUI C gnifique poussette neuve (der-
nier modèle) cédée à 60 fr., une chais*
d'enfant neuve (fr. 10) et un vélo machine
routière, à l'état de neuf, également tr. 130.
— S'adresser rue Sophie-Mairet 18, an
rez-de-chaussée, à gauche, le soir après 7
heures. 14078-1

A VOTldra un accordéon t Hercule », 28
ÏCllUlC touches, 8 basses, voix tri'

pies, en très bon état, évalué 120 fr., cédé
pour 90 fr. — S'adresser entre 6 '/i et 8 h.
du soir, rue du Parc 35, au rez-de-chaus»
sée, à gauche. 14051-1

non d PO un beau chien d'arrêt, âgé
ICUUI C de 2 ans, pure race Braque

allemand, bien dresse pour la chasse, ar-
rêt et pour le lièvre. • 14003-1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

MOtOOyClette ^àrndrTpltî
cause de départ. — S'adresser de suite an
Café du J ura, rue Fritz Courvoisier 22.- 14028-1

Appareil photographique. Vif £
reil photographique 13X18 aveo pied, sa-
coche et accessoires. — S'adresser rue de
la Gharrière 13, à la boulangerie Spill-
mann. 14066-1

Pnnrln depuis la rue Jaquet-Droz à la
ICIUU rae de la Paix, deux boites de
dorages , avec roues, portant les n" 18,118-
201.— Les rapporter rue Jaquet-Droz 1SL
au 2me étage. 14382-8

Pprrïll â Personne bien connue qui a
l Cl Ull. ramassé une boîte or savonnette
dans la voiture du Tram n* 5, est prié* d*
la rapporter au plus vite, contre récom-
pense, chez M. G. Girardin, rue du
Doubs 169. 14312-tt
Ppprlri mercredi , devant le magasin dé
ICIUU châtaignes, à côté de la Ban jui
Rieckel, un porte-monnaie. — Prière de
le rapporter , contre récompense, rue de la
Paix 19, au rez-de-chaussée, & droite.

14307-1

Pppdn Bur Ie terre"Piein de la rue Léo»
ICIUU pold-Bobert ou sur la rue âe
l'Hôpital, une montre or pour dame, ave»
chaîne. — Prière de la rapporter, - contre
récompense, rue du Doubs 78, au Sme
étage. 14083-1

Tpnilï6 dimanche, aux environs des M4»
11 UUlu îèzes , un jeune chien brun.— Li
réclamer jusqu'au 19 courant, contre le*
frais d'insertion, rue du Doubs 151, tu
sous-sol, à gauche, sinon on en disposer».

14287-i

La famille BIENZ remercie bien sin<&
rement toutes les personnes de la ville et
du dehors qui lui ont donné tant de tfr
moignages de sympathie pendant la cruel-
le épreuve qu'ils traversent. 14289-1

Madame Vve Ariste Monnin et se*
enfants expriment leur vive gratitude 4
toutes les personnes qui leur ont témoi-
gné tant de sympathie pendant les jouit
de grand deuil qu'ils viennent de travée
ser, 14330-3

Elle est au Ciel et dans nos cœur*.
Quoi qu'il en soit, mon âme se rt-

pose sur Dieu, ma délivrance vient df
Lui. Ps, LXU, ».

Monsieur Albert Cart, Monsieur et Ma-
dame A, Eônig et famille, Monsieur et
Madame B. Danson, à Paris, Monsieer et
Madame E. Heimberg et famille, à Saint»
lmier. Monsieur et Madame N. Schmidlift
et famille. Monsieur et Madame A. Rossei
et famille. Monsieur et Madame M. Grau,
en Amérique, Monsieur et Madame P.
Gart, à Besançon, MademoiseUe M. Cart,
à {Lausanne, Monsieur et Madame B.
Gart et famille, à Morteau, Monsieur Â
Madame H. Philippon et famille, à Lau-
sanne, ainsi que les famUles Gart, RochaL
Uui gnard , Hubscber, Neukomm, MuU*
stein et Becker, ont la douleur de faire
part à leurs parents, amis et connaissan-
ces, de la perte qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de leur chère et regrettée
épouse, sœur, belle-sœur, tante, cousine
et parente.

Madame Charlotte CART-HEIMBERB ,
que Dieu a rappelée à Lui. mercredi, à 9
heures après midi, dans sa Slme année,
après une longue et douloureuse maladie.

La Ghaux-de-Fonds, le 15 août 1907.
L'enterrement auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Samedi 17 courant,
à 1 heure après midi, — Départ de l'Hô-
pital.

Une urne funéraire sera déposée devant
le domicile mortuaire, rue A.-M. Piaget 28.

Le présent avis tient lien de let-
tre de faire-part. 14874-2

Messsieurs les membres honoraires, ac-
tifs et passifs, de la Société de chant LÀ
Pensée sont priés d'assister Samedi 17
courant, à 1 heure après midi, au convoi
funèbre de Madame Charlotte Cart*
Heimberg'. épouse de M. Albert Cart,
leur dévoué membre actif.
14881 -2 Le Comité.



Magasin L BOLLE-LANDRY, Bijoutier, PI. H3tel-de-Ville 5
Toujours bien assorti en: COUPES à dessert, métal argenté, Fr. B.BO , 7 60»
¦.—, 10.—. SUCRIERS, métal argenté, Fr. 4.50. 8.—, 10.—, 12.—. CREMIERS,
métal argenté, Fr.6.—, 8.—,10.—. LIENS de SERVIETTES. aVec initiales, Fr. 2.—

14237-2
CHAUFFAfi ES MOD ERNES

P —  

_. __ ___ ___.. -mm (—-Mf f  Jk T> MJRA V " "953-»*

Tous systèmes. - Eau, vapeur, etc. - Instal-
lations de distribution d'eau chaude. - Devis
gratuits. - Monteurs et ateliers snr place»

BUREAU TECHNIQUE
I3f Rue Daniel JeanRichai*dy 13

H. SehoeeMËn - Ingénieur

Aohifwai-Tmntarfu
aetff et capable , bien au courant de la petite pièce et du louage de la boite savonnette ,
trouverait bon emploi au Comptoir PAUL DITISHEIM. 14270-2

M. la, Pensée
3y Balance, 3

Grand assortiment de Bonneterie d'été
0 Bas, Jambières et Ceintures pour Sports #

Camisoles et Caleçons
Costumes et Caleçons de bains

Maillots pour Velocemen 18791"a
Filets, Chemises pour Touristes et Militaires

Chemises filet hlanc avec devant couleur
Cols, Cravates, Bretelles, Chaussettes

Bas et Gants pour Dames et Enfants
Bas prise Bas prix

Le Crédit Foncier Neuchâtelois
•met actuellement des H-2355-N 1690-29*

Obligations foncières à 3 ans
intérêt 4 °/«> au porteur, eu coupures de fr.lOOO.— , au pair , et intérêt
touru.

Le Directeur : G.-E. Perret.

A LOUER
aonr le 81 octobre prochain on époque à convenir, dans les maisons en construction,
rue da Progrès 161 et 163, des LOGEMENTS soignés de 3 et 7 chambres,
alcôves, chambres de bains, balcons, buanderie, belles dépendances, pins nn bel
atelier de dix fenêtres an midi. — S'adresser an Burean Bourquin et Nuding, rue du
Parc 70. 14162-4

Punaises 1
®we© I

Coudées 1
sont extirpées par moi, absolument sans odeur, sans détérioration f "
des tapisseries, etc., de sorte qu'après une heure, chaque chambra §g ,
est de nouveau habitable. Pour le succès, je livre contrat de ; ag

Garantie de 4-10 années 9
Jusqu'à ce jour, 40,000 chambres désinfectées. Références de M

1er ordre et service prompt et discret. j-7951 11065-2 pa
Institut bâlois de désinfection J. WILLIMANN. | i

Succursale A La Chaux-de-Fonds t ALBERT DE» | S
RtJNS, rue Numa-Droz 3-a. | "

2 Grands-Prix, 3 Médailles d'Or, 92 Succursales. | j
Maison fondée en 1894. \ j

«MMMH BHHM-HIMI ¦̂¦enni llllllllllM B̂lIMM. ^̂ IIMIMil i î l̂ l̂llllll l̂llll—l i l̂lllllllllllll l l̂ l̂ l̂ l̂ l̂^̂ l l̂ l̂iiiiiiilll ^̂

Grand Hôtel-Pension des Bains
Séjour ravissant de printemps et d'été. Vaste terrasse ombragée et parc. Belles

promenades. Tout le confort moderne, salon, piano, jeux divers, vue splendide sur
le lac et le Jura. Vie en pleine campagne avec un air le plus pur : station de chemin
de fer. — Prix de pension : chambre, vin et service compris, fr. 4.50 et 5 par jour,
suivant chamhre. 9001-10 Charles DE VEVEY, propriétaire.

Couvet - Hôtel de l'Aigle
Séjour agréable recommandé et à proximité de forêts de sapins. — Air salubre,

— Grand jardin ombragé. — Grandes salles à disposition pour parties, familles, no»
ces, sociétés. — Banquets sur commande. — Bains. — Confort moderne. — Téléphone*
— Arrangements pour familles. — Prix modérés.

Se recommande, A. ILE8EULI,
8840-3 O-2392-N ci-devant directeur de l'Hôtel des Alpes, Louèche-les-Bains,

Marque " PFUIL " de tiTecharsalmer
Bip - "M Bicyclettes
Ê^L ¦ :~ j J Ê Ê  Motocyclettes

|3R IHË! . _ _W_ 
Automobiles.

K^^^^^lsi^^^^K^ffiî^^  ̂Rue du Ten,P'e AHewam* 53

9 ML. WU rm?&mm:.i3___r_ w * JE *
(Brevet Suisse ixo. 17142)

est ('APPAREIL IDEAL de chauffage pour les
Magasins, Calés, Comptoirs, eto.

RENSEIGNEMENTS ET CATALOGUES A-8

8, Rue cl<©f3 Bassets, 3

Grandes

Enchères publiques
de Bétail

à la RECOURE (Eplatures)
Pour cause d'incendie IU. William

DUBOIS, agriculteur, fera vendre aux
enchères publiques le Samedi 17 a"ût
1907, à m heures du soir, devat t
le Restaurant de la Recorne i

3 jeunes chevaux,
1 taureau primé,
18 vaches,

; G génisses. 11078-3
Terme : 6 mois sous bonnes cautions.
La Chaux-de-Fonds, le 9 août 1907.

Le Greffier de Paix,
G. Henrioud.

MARECHAIrFERRANï
On demande un bon maréchal-ferrant,

S'adr. au bureau de I'IMPAHTIAL. 13981-4

C'est ainsi que vous pouvez enlever les
cors aux pieds et durillons, si vous vous
servez du remède nouveau, sensationnel
et agissant sans douleur 6186-12
EMPLATRE TORPEDO

P R I X  1 F R A N C
Dépôt à La Chaux-de-Fonds : Drogue-

rie Neuchâteloise Perroohet C". !

A louer à la Recorne , pour tout de
suite ou époque à convenir, trois beaux
logements remis à neuf de 1, 2 et 4 cham-
bres, cuisine et dépendances. — S'adres-
ser chez MM. L'Héritier frères, rue du
Commerce 130. 13758-4*

tiaUTilBlM.MrmM1"-1""-1 -̂'-1"1"''1-^ ">'¦'"-'""-."U'e umij il »ij

ENCHERES
PUBLIQUES

n sera vendu aux enchères publiques
le LUND1 18 AOUT 1907, dès 1 '/, h.
après midi, à la HALLE, place Jaquet
Droz i

1 armoire à glace, 1 lit complet, 1 table
carrée., 1 table à ouvrage, 1 secrétaire, 1
potager, des volumes divers, de la linge-
rie, draps, enfourrages, chemises, de la
batterie de cuisine, de la verrerie et de la
vaisselle, du vin en bouteilles, des bou-
teilles vides, etc., etc.

De l'argenterie, soit 12 cuillers argent,
8 fourchettes, des services argent, 2 po-
chons à soupe argent, des cuillers à café,
couteaux à dessert, service à salade, etc.,
etc.

Office des faillites.
Le préposé,

H-6147-C 14217-2 H. HOFFMANN.

ENCHERES
PUBLIQUES

de
bétail, matériel agricole, fourrages

et objets mobiliers
à SAGNE-EGLISE N° 155
Pour cause de cessation de culture, les

enfants de feu Justin Nicolet feront
vendre aux enchères publiques le lundi
19 août 1907, dès 1 heure après
midi, & leur domicile à La Sagne-
Eglise :

I excellent cheval de 4 ans, 2
vaches, 1 génisse, 10 ponles et 1
coq, 7 chars & échelles, 3 à. méca-
nique, 1 voiture de famille essieux-
Satent, 1 glisse à brecette, 1 glisse

bois, 1 tombereau à purin, 1
pompe, 1 charrue, 1 herse, 1 con-
.casseur, bache-paiile, 1 banc de
charpentier avec outils, 3 harnais
complets (Balmer), t lits complets,
2 fauteuils, 3 labiés, 1 secrétaire,
1 bureau à deux corps, 1 glace, 1
potager avec ses accessoires, 1
gros et i petit van, ainsi qu'une
quantité d'outils aratoires et ob-
jets mobiliers.

II sera en outre vendu la récolte
en foin de l'année, ainsi que les
regains sur pied avec trois petits
champs.

TEItlUB : 3 mois pour les échu tes su-
périeures à fr. 20.—, moyennant caution.

La Chaux-de-Fonds, le 9 août 1907.
Le GREFFIER de PAIX,

14074-2 G. Henrioud.

Immeuble à vendre
anx Franches-Montagnes

Une bonne maison d'habitation renfer-
mant pliisieurs logements de rapport, eau
et électricité, la pins belle situation du
village, plus une ferme comprenant écu-
ries, granges et remises, etc., avec un
arpent de terre pouvant servir de chésal
et jardins.

14 arpents de bonnes terres au gré des
amateurs.

Le tout dans nn village industriel hor-
loger. Bonne occasion. 14241-2

s'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

A vendre pour sortir d'indivision une
bonne maison très bien située, de trois
appartements. 14236-11

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.

___ Ê̂BÊk Aucune année précédente les w Fraifes

ĝP n'ont m aussi exquises qu'en 1907 ETI

Touristes ! Militaires S Cyclistes !
Employez

I ilN I IklIIIK VlIfll inPI FI il! ! ' 'Jli ll if 1 lUiJiiËjËIH
gï rons voulez prévenir ou guérir rapidemen t les blessures des pieds,
occasionnées par la marche et le frottement des chaussures, ainsi que toute
inflammation de la peau provenant de transpiration abondante et acre. —
Prix de l'étui, 60 ct. 11517-15__

*&_->*->t eéxaéx*a_.

Pharmacie JP. Vuag-neux
suce, de P. Buhlmann
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Musique Ouvrière
La Persévérante
Des Instruments neufs, pour tous len

goûts, sont disponibles, et nous invitonV
tous les Syndiqués musiciens à se rendre
au local. Brasserie Bâloise, rue du Pre»
mier Mars, les Lundi 18 et Vendredi 29
Août, oa nn instrument leur sera délivré.
4205-2 Le Comité.1 -

MagasinjTépiceriB
Commerçant entendu et solvable repren-

drait au comptant la suite d'une épicerie oa
louerait pour installation nouvelle.— Offres
sous chiffres A. R. 14248, au bureau de
l'Impartial. }__±

JDOMAmlJNM
A remettre pour février 1908, un beam

domaine de 8 à 9 vaches, situé à une de»
mi-heure de la ville. 14219̂ 5

S'adresser au burean de VJxei____.
Remontages
On demande à faire à domicile, pur

grandes séries, des remontages petite!
pièces cylindre ou grandes pièces ancre,
genre bon courant, 14197-3

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAI..

A &OTSA
pour cause de départ, pour le 81 octonrs
prochain , les LOCAUX occupés actuelle*
ment par la Charcuterie Hauser, rue de»
la Paix 65. Conviendrait pour tous gen-
res de commerces. — S'adresser à M. A,
Guyot, gérant, rue de la Paix 43. 14817-4

BUREAU DE GÉRANCES

LOUIS LEUBA
12, rue Jaquet .Droz 12

-£__ lo-i__er
Pour le 31 Octobre prochain

D.-P. Bourquin 5. Rez-de-chaussée m*dern e, 3 chambres, alcôve, vestibule,,
cuisine et dépendances, salle de bains,
jardin. — Fr. 600.—. 18660-é

Charriére 37. 3me étage, 3 chambres.
cuisine et dépendances. — Fr. 650.->1S56_

Soleil 5. Sme étage, 3 chambres, cuisine
et dépendances. — Fr. 500.—. 18568

Charriére 64 bis. Rez-de-chaussée, 9
chambres, cuisine et dépendances. —Fr. 510.—. 18568

Buissons 13. ler étage,. 8 chambres,
cuisine et dépendances , balcon . —
Fr. 600.-. 1356*

Pour liâmes 1
Maison de Machines à Condre

« HELVETIA », à Neuchâtel, deman-
de une Dame ou Demoiselle pour la
placement des machines, pour la place de
Chaux-de-Fonds. Traitement fixe et com-
mission. - S'adresser par écrit à M. Koh-
ler , Hôtel de la Gare , La Chaux-de-
Fonds. Le Gérant,
13935-1 C. Steiner.

pour le 31 Ociobre 1907
dans maison moderne
rne Staway Mollondln 6

Un beau logement de 3 chambres, salle
de bains, cuisine et belles dépendances,
balcon, cour, buanderie, eau, gaz, électri-
cité. 700 fr. par an.

Hôtel-de-Ville FSfttitî
et dépendances. 430 fr. par an.
' S'adresser à M. H. Banchaud , entre-

preneur r. de lHôtel-de-Ville 7b. 10995-26*

Agence de Prêts
sur objets d'or et d'argent

soit: ISijouterie, Orfèvrerie, Horlo-
gerie, etc. 15261-10
RUE LÉOPOLD ROBERT 63

au rez-de-chaussée.
vis-à-vis do l'HOTEL CENTRAL -~OL%

Discrétion absolue. Téléphone 119*.

f _ t m — m —————————B^MMBMa MMai

BRASSERIE \
DE LA

METROPOLE
Tous les Mardi, Mercredi, Jeudi et

Vendredi,
dès 8 heures du soir, A-80

Grand Concert
de !

Piano - Soi®
par M. TARTARINI

Programme très choisi.
Tous les Samedis soir; DÉBUTS de

NOUVEAUX ARTISTES
— EKTUËE LlffllB —

Tons les Vendredis, TRBPES
Restaurant DnBois

Sentier du Ooubs X JOUX-OERRSÈRE
Tous les jours, 13663-9

aux BEIGNETS et
CROUTES aux FRAISES

OEUFS frais.
Viandes froides _ disposition.
Se recommande, Mme Bobllller»PereUe.

Chalet de la Combe-Grieurin
A toute heure, 14111-1

Excellentes Consommations.
PAIN NOIR CHARCUTERIE

Se recommande , Georges Girardet.

A travers l'Ooéan!
Passages en cabines et 3"" classe, ainsi

que le bagage des voyageurs, depuis la
Suisse, sont soignés par paquebots rapi-
des des meilleures lignes postales pour
tous les pays d'outre mer de 775-22
J. Leuenberger & C , à BIENNE
et à BERN E, Bârenplatz 31, Agence prin-
cipale pour l'émigration . — Représentant,

WL. Cb. RODH-STUGKY
à La Chaux-de-Fonds

27, Rne D. JeanRichard 27.

Fabrique d'horlogerie de Bienne
cherche pour Octobre un

CORRESPONDANT
allemand, français , anglais (Suisse allemand

préféré). Et un
Commis de Fabrication

bien au courant de la boîte.
Offres avec copie de certificats et pré-

tentions, CASIER POSTAL 440, BIENNE.
B1....Y. 14243-2

en tous genres.

CHAINES de ffiONTRES
pour Dames et Messieurs.

4516-21* Articles depuis S francs.

HORLOGERÏÏ^BÏJOUTERIE ¦

RICHARD - BARBEZAT
rae Léopold Robert 33.

pour le 81 Octobre prochain ou époque à
convenir , au centre de la ville et à pro-
ximité du Contrôle : H-6095-G

Un bel appartement de 3 chambres,
corridor , chambre à bains et balcon.

Un grand bureau avec atelier.
Grand entrepôt avec remise.
Pigrnon de 2 chambres et cuisine.
Ces locaux peuvent être loués en bloc

ou séparément.
S'adresser à M. A. Guyot. gérant,

rue de la Paix 43. 13978-1

D1 BREHM I
Méd.-Pract.

Bains de lumière, bains électriques,
massage électrique, etc., employés
dans les maladies rhumatismales, du
système nerveux , de la peau, etc.

Consultations de 1 à 3 beures
Pour traitement spécial, consulta- g' lions sur rendez -vous. 14190-9 JjVisites à domicile. |

Association Mutnefle
Helvétique

Société de Secours en oas de maladie
du district de ls Chaux-de-Fonds.

Fondée en 1883.
Il est rappelé que la Société reçoit sans

certificat médical, tous citoyens jouissant
d'une bonne santé, âgés de 18 ans au moins
et 45 ans au plus, moyennant qn'ils satis-
fassent aux conditions dn Règlement.

Mises d'entrée minimes.
14084-1 Le Comité.

gw~ Le Président reçoit , seulement à
son domicile, après les heures de travail,
rue du Commerce 129.

m. F. ZBINDEN
Propriétaire de la Tuilerie -Brlquetterle,

à ERLACH,
est prié de passer & son plus prochain
voyage, chez 14a08-2

--L. _~-~'—,'—m_--hr-,
son ancien {{«présentant.

Aux Négociants !
Personne solvable, ouvrant sous peu un

commerce, aimerait y ajouter quelques
spécialités en dépôt , — Offres , sous chif-
fres H. M., Poste restante. 14324-8

Ëmaillenrs
On demande 3 ouvriers émailleurs, ca-

pables et sérieux. — S'adresser à M. L.
Vôgeli, rue du Milieu 14 B, BIENNE.

14327-6_______^ _̂__ _̂__________

Jeune liomme
robuste, ayant reçu une bonne instruction,
désire entrer comme APPRENTI dans un
commerce de fers de la localité. — Offres
à MM. Wlnkler et Oo, Commerce de
fers, à Fribourg en Brlsgau. 14329 3

Déootteur
connaissant à fond la petite pièce ancre et
capable de faire la retouche du plat au
pendu , est demandé de suite. — S'adres-
ser au comptoir A. Benoit-Nicolet, Quai
du Bas 35a, Bienne. 14141-2

Un bon H 8220 J 14246-2

graveur-finisseur
sur argent, trouverait a se placer de
suite, à l'Atelier Fl. Amstuiz, St-lmier.

G) MONTRES
JS .̂ égrenées
M_y ty 'JS\§S Montres garanties i
||bd <k. rjjj Tous genres. Prix réduits

^^km~r F.-Arnold Droz
Jaquet-Droz 39, Chauï-de-Fonds

9536-161 

MagasinMogerie
A remettre de suite un petit magasin

d'horlogerie et Coiffeur pour messieurs,
seul dans un village de la Côte et ses en-
virons. Conviendrait à un rhabilleur. Pe-
tite reprise. — S'adresser à M. Louis
Cuendet, propriétaire, Béguins (Vaud).

14234-2

COMMERCE
On cherche pour époque à convenir à

reprendre la suite d'un petit commerce. -
Ecrire sous chiffres C. V. 14080 poste
restante. 14080-1

Camionnages
On se charge de tous genres de camion-

nages et déménagements. Prix modérés.
— S'adresser à M. Ed. Mathey, rue du
Progrès 1-a. 13118-5

ïBrrairanto
A vendre aux Crétêts, en massif ou par

parcelles de beaux chésaux à bâtir. Prix
avantageux. — S'adresser à M. Emile
Sommer, A la Civette, rue Neuve 11.

12890-5

Fabrique d'horlogerie de BIENNE cherche,
pour octobre, un B\iml

CORRESPONDANT
allemand, français, anglais. Suisse Allemand,
préféré. Un Oos3CL:oa.±s» ci© __T_5_-
brioati on, bien au courant de la
boîte. — Offres avec copie de certificats et
prétentions, Casier postal 440, BIEMME.

Cantine .du Mont-Soleil s. Saint-Imier
DIMANCHE 18 Août 1907

2 Grands Concerts 2
donnés par la Musique Militaire 14332-2

Les Armes-Réanies de La Ghanx-de-Fonds
1er Concert, de 3 à 5 ii. - ENTRÉE LIBRE - 2me Concert, de 7 à 9 h.

NB. Les enfants non accompagnés ne sont pas admis à l'intérieur de la Cantine.
Programmes à la Cantine. Société des Hôteliers.

Brasserie de la Boule d'Or
(SALLE RÉSERVÉE) 14289-1

an célèbre Jeûneur BERLEHDI8
Brande Expérience Scientifique

Entrée 50 cent. Entrée 50 cent.

¦"¦¦enaa MHH*»H•

J'ai l'honneur de porter à la connaissance du public que je viens de
reprendre pour mon compte personnel , la suite de l'entreprise de ca-
mionnage, expédition , entrepôt et commission, de feu mon
beau-père M. Isidore Dienz, rue Numa-Droz 136, à La Chaux-de-
Fonds.

Occupé depuis un certain temps dans cette entreprise, j'ai acquis tou-
tes les connaissances nécessaires pour satisfaire sous tous les rapports
les personnes qui voudront bien me favorisur de leurs ordres.
14333-3 Ariste BESSIRE-BIENZ.

Société Suisse pour l'Assurance du Mobilier
Agent de district : Gbs. Alb. Dacommun, rae de la Serre 20

.+. —
Il est rappel é aux Sociétaires que le délai statutaire de paiement de la

contribution annuelle est fixé au
&3L J__.€»WJ rJmP

Passé cette date , les retardataires auront à supporter les frais de récla-
mation , puis de perception à domicile. 14166-5

ML. "W3B2IOWHUB
environ 2500 m3 d'empierrement d'excellente qualité,
en "bloc ou par chars, dans un endroit facilement ac-
cessible de la ville.

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL. ltmM
¦ ¦ ¦¦ ¦¦¦ ¦ ¦ ¦ ¦  —¦¦

Importante fabrique d'horlogerie cherciie pour de suite 14295-1

fi bon ii|Iiîï-l§toi©iin
pour pièces ancre en qualité soignée. Place d'avenir bien payée. — Offres auec copie
de certificats , sont à adresser sous K-5101-Q à MM. HAASENSTEIN & VOGLER , BALE.
——M—H—nM^MTTirT™'™"l *'"IIIHII I TrTnTTTTrT"~"^""~^^^~HT«MMIMWMPMIIWWnBnWMg

„ OFFICE GÉNÉRAL"
Rue Fritz-Courvoisier ~t.

Téléphone 1321. 11001-180

il i7©nflpe Occasion exceptionnelle
j plusieurs machines à écri re usagées poar P°,isseurs

mais en parfai t élat, depuis fr. 50.—. _MF~ A CÉDER "̂ SB
un des plus grands ateliers de la place

Un tour à encager. Chiffre d'affaires promis
i ~ . " ~~. ON METTRAIT AU GOURANTPlusieurs pupitres américains. j

Une bicyclette et une poussette, faute __^ "m_7'4p £'Tf \ (i "F* f^de place, à toutes offres acceptables. " ^"̂
[ Un tour à arrondir.

Plusieurs terrains à bâtir, à partir Un burin-fixe.
de fr. 2.— le m'. TPiôces Rosskopf.
1 Outillage divers.

Trois fourneaux automatiques, de- Montres égrenées à tout prix.
puis fr. 50.—, etc., etc.

Cadrans
m

Quel fabricant de cadrans pourrait entreprendre 5000
cadrans blancs et fondants, par semaine .— Adreesser les
offres avec prix, sous chiffres B1-1323-Y , à Haasnstein &
Vogler, BIENNE. 44090-1

f Térltab le jSSf l'étoile 1

| Ean de table de 1er ordre j

| E. Dflrsteler-Ledermann I
jt Chaux-de-Fonds S

Dépôt général : Veuve F, BUNZL.Y'8.
Droguerie. SOLEURE. J. 7053 10937-2

Savon AURA
Faites essai de ce précieux savon

I de ménage et vous n'employerez
plus d'autre savon pour la toilette
et la lessive, parfum agréable.

11 réunit tous les avantages :
Maximum de matières grasses»

par conséquent mousse abondante
et travail facile, grand rendement
aveo peu de peine, vu la forme
pratique et la plus avantageuse

I

des morceaux.
Le grand morceau pratique, fr. 0.40
Ls double morceau » 0.85

Vente en gros : HENRY & Çle
Denrées coloniales ot Vins en gros
R. de la Ronde 33-35, Ohx-de-Fdê

Au détail, dans tous les bon*
magasins d'épicerie. 11485-37


